
www.lannion-tregor.com

téléscope

toute une vie

l’objèterie
autour de 

n°5 sept-oct 2017



résor
Clic… un instant saisi, le reflet d’une émotion, 
la beauté d’un paysage trégorrois.
Photographes amateurs, à vous de jouer !
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 Sable coquillier : mobilisation sur tous les fronts
 Tébéo dans les jardins secrets du Trégor
 Une nouvelle proviseure au lycée Félix Le Dantec
 Le plan de lutte contre les algues vertes reconduit

 Zoom sur les projets de chaudières à bois de l’Agglo
 Label national « Site Rivières sauvages » pour le Léguer
 Tour d’horizon de la saison culturelle
 Photonique : entretien croisé LTC / Photonics Bretagne

élescope
l’objèterie : tout un monde 
à decouvrir

 L’objèterie de Buhulien, à Lannion, est un lieu 
de vie où gravitent de nombreuses actions dévo-
lues à l’environnement. Découverte.

 Logement social : loin des idées reçues
 Les transports à la demande du territoire
 La rando ferme à Plounérin
 Réparer sa balançoire, c’est possible au Fablab

 Plougrescant aux multiples visages

uyaux
 La rentrée de l’enseignement musical

ud bro-dreger
Carte blanche à un auteur et un lexique 
pour le plaisir de la langue bretonne

emps libre
Une sélection de rendez-vous culturels, 
sportifs et autres sorties du moment

exto
L’actualité de votre territoire en images

emps forts
Un territoire qui bouge et investit 

pour construire son avenir

emps partagé
Ce qui compose votre quotidien 

et les services utiles à votre cadre de vie

ribune
Se glisser au cœur de la vie politique

erritoire
Ça se passe près de chez vous
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RETRouvEz lE  
En vERsIon numéRIquE 
AInsI quE nos REpoRTAgEs vIdéo 
suR WWW.lAnnIon-TREgoR.Com

vidéo

Joël lE JEunE 

pRésIdEnT dE lAnnIon-TRégoR CommunAuTé

mAIRE dE TRédREz-loCquémEAu

Itronezed, Aotrounez hag a implij ar 
servijoù publik, fellet zo din, gant ar 
pennad-stur-mañ, displegañ penaos 

zo bet choazet gant Lannuon-Treger Ku-
muniezh, a-youl gaer, derc’hel da verañ he 
servijoù he-unan abalamour dezhe da 
vezañ diouzh ar gwellañ.
Ec’h it da gompren. Choazet e vez gant 
dilennidi zo, hag a oar a-walc’h ar pezh 
a zeuy da-heul o choaz, evit a sell ouzh ar 
servijoù emaint e karg dioute (an dour, ar 
yac’husaat, an treuzdougen, ar servijoù evit 
sikour an dud er gêr ha kement zo), goulenn 
digant stalioù kenwerzhel lakaat anezhe da 
vont en-dro. Petra eo ar stalioù kenwerzhel 
? Stalioù hag a laka gounit arc’hant. N’eo 
ket kement-se gant ar fed e vefe gounezet 
arc’hant emañ an dalc’h, d’ober petra gou-
nit arc’hant ne lavaran ket.
Sellomp ouzh ur budjed evit ar yac’husaat 
a-stroll, lakaomp. Meret e vez ar gounid, ma 
vez dioutañ, gant ur strollegezh hag implijet 
e vez evit postañ arc’hant ha derc’hel ar 
rouedadoù dour lous e stad vat, sevel reoù 
nevez er c’humunioù lec’h n’eus ket… an 
arc’hant-se a vez adimplijet evit mad an 
holl. Sellit ouzh ar memes budjed meret 
gant ur stal hag a zo he fal gounit arc’hant. 
Petra e teu ar gounid da vezañ ?
En em soñjit ivez diwar-benn ar servijoù evit 
sikour an dud er gêr… peseurt bed emaomp 
o sevel pa asantomp gwelet tud zo o c’hou-
nit arc’hant war goust an dud war an oad 
hag o yec’hed, hag ar prederioù a c’haller 
degas dezhe ? N’asantin ket da choazoù 
seurt-se. N’haller ket fiziañ servijoù zo e 
stalioù prevez, ha nebeutoc’h c’hoazh pa 
vezont stag ouzh an dud. Choazet hon eus 
derc’hel da verañ hon servijoù hon-unan 
abalamour da vezañ efedusoc’h, derc’hel 
gant servijoù a galite, koulz e-keñver ar 
servijoù a vez degaset d’an dud, an endro 
labour evit an implijidi, hag an doujañs evit 
an holl implijerien, doujañs evit o arc’hant 
hag evite o-unan. 

Mesdames, Messieurs, usagers des ser-
vices publics, j’ai souhaité profiter de 

cet édito pour expliquer le choix politique 
volontaire de Lannion-Trégor Communauté 
de garantir la meilleure efficacité de nos 
services par leur gestion publique. 
Je m’explique. Des élus choisissent, en 
toute conscience des conséquences de 
ce choix, de déléguer la mise en œuvre des 
services dont ils ont la responsabilité (l’eau, 
l’assainissement, les transports, les services 
d’aide à domicile, etc.), au secteur lucratif. 

Qu’est-ce que le secteur lucratif ? Par dé-
finition selon le Larousse, un secteur « qui 
procure un gain financier », ce qui s’appelle 
aussi un bénéfice. Ce n’est pas tant la notion 
de bénéfice financier qui est à questionner, 
mais plutôt à quoi sert ce bénéfice ?
Prenons un exemple : un budget d’assainis-
sement collectif. Géré par une collectivité, 
un potentiel « bénéfice » est utilisé pour l’in-
vestissement et sert à entretenir les réseaux 
d’eaux usées, à en construire de nouveaux 
sur les communes non desservies… c’est 

de l’argent réinvesti dans 
l’action publique. 
Examinez ce même bud-
get géré par une entre-
prise à but lucratif. Que 
devient le bénéfice ? 
Transposez cette réflexion 
aux services d’aide à do-
micile… quelle société 
construisons-nous en 
acceptant que des bé-
néfices soient réalisés au 
détriment des personnes 
âgées, des soins qu’on leur 
apporte et de leur santé ? 
Je refuse de cautionner 
ces choix. Certains services 

ne sont pas privatisables et d’autant moins 
s’ils touchent l’humain. Nous faisons le choix 
de l’efficacité en conservant la gestion de nos 
services, le choix de la qualité de ceux-ci, tant 
en termes de service rendu, de conditions 
de travail pour le personnel, qu’en terme 
de respect de l’ensemble de nos usagers, 
respect financier et humain. 
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J’avais repéré ce martin-
pêcheur et il m’a fallu trois 
mois de traque pour enfin 
le prendre en photo. Après 
deux heures dans mon 
affût, je l’ai vu arriver sur 
moi et il s’est posé à deux 
mètres. J’ai pris quatre 
photos, une seule était 
la bonne. Il est tellement 
rapide qu’on l’appelle 
la flèche bleue, je suis 
content d’avoir réussi à le 
prendre. sur la photo, ses 
couleurs se confondent 
dans la nature, la lumière 
habille la scène.

dIdIER fluRy
Photographe amateur de 
Trélévern, il partage sa passion 
pour la photo animalière au sein 
de l’association Déclic’Armor. 
Après les animaux de Tanzanie, 
d’Ecosse, du Costa-Rica… il 
envisage de partir photographier 
ceux de Namibie, roadbook 
en main. Quelques-uns de ses 
clichés pris dans le Trégor : 
http://www.blurb.fr/b/2861361

On L’appeLLe

La fLèChe bLeue

lE mARTIn-pêChEuR 

s’EsT EnfIn posé dAns lA 

lumIèRE RAsAnTE du pETIT 

mATIn, suR l’éTAng du 

lEnn, à louAnnEC.

vous aimez la photo ? 
vous voulez partager votre 
passion de photographe 
amateur ? Ces pages sont 
pour vous !
faites-nous parvenir votre 
photo et ce qu'elle vous 
inspire à : 
t@lannion-tregor.com ou 
contact au 02 96 05 93 78 SE
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AU MiNiSTERE, iLS REAFFiRMENT 
LEUR oPPoSiTioN
Le 30 août dernier, une délégation trégorroise 
a été reçue au Ministère de l’économie et des 
finances. Les élus et représentants associatifs ont 
fait part une nouvelle fois de leur ferme opposition à 
l’extraction de sable en baie de Lannion. Après une 
heure et demie d’échanges avec les membres du 
cabinet de Bruno Le Maire, il leur a été répondu qu’il 
n’y avait à ce jour « aucune décision sur la reprise 
de l’extraction ». Pour Joël Le Jeune, Président de 
Lannion-Trégor Communauté et pour l’ensemble 
des personnes présentes, « cette réponse n’est pas 
suffisante. Nous voulons que l’Etat mette fin défi-
nitivement à l’autorisation accordée à la CAN et 
qu’il recherche avec cette société une solution qui 
ne porte pas préjudice au littoral trégorrois et à sa 
population ». Déterminés, ils ont réaffirmé que 
« le Trégor restait opposé à toute extraction et lutte 
pour la préservation d’une économie essentielle au 
territoire et de son environnement exceptionnel ».

Belle mobilisation sur le port de Tré-
beurden, le 13 août, marquée d’un SOS 
contre l’extraction de sable coquillier. 
Derrière les associations unies, profes-
sionnels et élus engagés, les Trégorrois 
ont montré dans une ambiance festive 
qu’ils restaient bien mobilisés. Save Our 
Sand, sauvons notre sable, trois lettres 
humaines qui font corps avec la néces-
sité de préserver les dunes de sable en 
baie de Lannion, véritables ressources 
naturelles et habitats privilégiés de vie 
marine. Selon les défenseurs de cet en-
vironnement naturel, prélever du sable 
en rejetant des eaux turbides présente 
de multiples menaces pour la faune, la 
flore, la pêche, le tourisme et le nautisme. 
Suspendue depuis novembre dernier, 
l’exploitation par la Compagnie Armo-
ricaine de Navigation (CAN) est toujours 
susceptible de reprendre. Quinze jours 
plus tard, une délégation trégorroise 
d’opposants rencontrait le cabinet du 
ministre de l’économie et des finances, 
Bruno le maire, à Bercy (voir notre article 
ci-contre).

sabLe COquILLIeR :

un sOs quI DIT «nOn» !
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Un nouveau Plan de lutte contre les algues vertes dans la baie de 
la Lieue de Grève est lancé pour 2017-2020. Il vient poursuivre toutes 
les actions menées sur les bassins versants de la Lieue de Grève pour 
limiter les nitrates dans l’eau. « Grâce à la mobilisation des agriculteurs, 
le premier plan de cinq ans est porteur de résultats, indique Jean-Claude 
Lamandé, vice-président à LTC, en charge de l’environnement. La 
concentration en nitrates dans le Yar a baissé d’un milligramme par litre 
d’eau chaque année ». Ce plan validé par le comité de pilotage régional 
et ses partenaires est estimé à 5,4 M€ TTC. Il vise à faire évoluer les 
pratiques agricoles (regrouper les parcelles, augmenter les surfaces 
en herbe pour le bétail et améliorer la couverture des sols en hiver 
pour éviter les fuites de nitrates …). à ce jour, 68 % des agriculteurs 
du secteur sont engagés dans cette démarche. 

Les nITRaTes baIssenT, L’aCTIOn COnTInue 

Dans Les jaRDIns seCReTs

aveC TébéO

En 13 minutes, vous découvrirez de merveilleux 
jardins secrets du Trégor ! Tébéo, en partenariat avec 
Lannion-Trégor Communauté, a posé ses caméras dans le 
jardin de Kerdalo à Trédarzec. Au micro de Valérie Codéno 
Le Roux, deux propriétaires, Isabelle Vaughan à Kerdalo et 
Gérard Jean à Pellinec, parlent de leur jardin ; Michel Le 
Damany, pépiniériste, parle de son métier avec passion ; 
Guirec Arhant,  vice-président à LTC et maire de Tréguier, 
des attraits pour le territoire et Claude Le Maut nous fait 
découvrir son jardin à Perros-Guirec. Un avant-goût de la 
10e édition de « Jardins secrets », le 8 octobre, au manoir 
de Kerhir à Trédarzec, entrée 3 €, gratuit - de 12 ans, ani-
mations, acquisition d’articles, restauration, de 10h à 18h.

 d’Infos : WWW.TEbEoTv.fR/TouTEs lEs émIssIons ou 

WWW.lAnnIon-TREgoR.Com/vIdéos à lA unE

vidéo

PRoviSEURE AU LycéE 
FéLix LE dANTEc
Marie-Françoise Janot-Brilhault 
est la nouvelle proviseure du ly-
cée Félix Le Dantec, à Lannion. à 
la tête du deuxième établissement 
du département avec ses 2020 
élèves, elle succède à Franck Ogier. 
Originaire de Lorient, Marie-Fran-
çoise Janot-Brilhault prend ses 
fonctions avec un enthousiasme 
rayonnant : « L’exigence pédago-
gique est très grande au lycée, à 
l’image du succès des établisse-
ments bretons. C’est notre vocation 
de permettre aux jeunes, avec toutes 
leurs différences de se construire au 
travers de l’école. Je suis ravie d’en-
dosser ce rôle ici à Lannion ». Avec 
toutes ses compétences propres à 
une carrière très riche : proviseure 
à Rennes, à Hambourg, à Bamako 
(dans le Mali en guerre), à Auray. « Le 
lycée lannionnais est une place forte 
dans la cité avec ses filières tech-
niques. Nous y formons les hommes 
et les femmes de demain. Et il y a de 
plus en plus de femmes à devenir in-
génieures ! », analyse avec le sourire 
celle qui est la première femme à 
accéder au poste de proviseure au 
lycée Félix Le Dantec.

TaxE DE SéJOUr COMMUnaUTairE
Elle sera mise en place et homogénéisée à partir du 1er janvier 
2018 sur les communes de LTC (à l’exception de Perros-Guirec 
qui dispose d’un office de tourisme distinct). LTC propose deux 
réunions d’information à destination de l’ensemble des héber-
geurs touristiques du territoire : mardi 17 octobre de 14h à 16h 
dans le grand amphithéâtre au siège de l’Agglo et mercredi 18 
octobre de 14h à 16h au théâtre de l’Arche à Tréguier.

 d’Infos ET InsCRIpTIons : TAxEdEsEJouR@lAnnIon-TREgoR.Com
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d
epuis quelques années, Lan-
nion-Trégor Communauté 
favorise l’implantation de 
chaudières à bois sur le ter-
ritoire. Le développement de 

cette énergie alternative s’opère dans le 
cadre d’actions issues du Plan climat air 
énergie territoriale (PCAET) destiné à limiter 
la production de gaz à effets de serre. En 
juin dernier, le conseil communautaire a 
validé la création d’une régie « Réseaux 
de chaleur ». Pour Christian Le Fustec, 
vice-président à LTC en charge de l’énergie, 
« l’Agglo s’est dotée de tous les outils pour 
développer et gérer les futures chaufferies. 
Nous avons monté une marche en ayant la 
maîtrise de toute une filière, en lien avec la 
gestion des haies de notre bocage menée 
par les bassins versants et les agriculteurs ».  

LES PrOJETS DE ChaUFFEriES
Parmi les projets d’implantation de chau-
dières et leurs réseaux de chaleur, citons 
celui de l’hôpital de Lannion où le rachat 
par LTC de l’ancienne chaudière est en 
cours. Elle sera remise aux normes, un 
système de filtration des fumées y sera 
intégré et son rendement sera optimisé. 
Alors qu’elle chauffe actuellement l’hôpital, 
l’institut de formation en soins infirmiers 
et l’Ehpad, soit 57 000 m2, il est étudié la 
possibilité d’étendre le réseau à des bâti-
ments de la rive gauche de Lannion : En-
ssat, médiathèque, centre socioculturel 
Sainte-Anne, Ehpad résidence Sainte-Anne, 
logements de Pen ar Ru, gendarmerie. 
L’ensemble représenterait 103 000 m2 à 
chauffer, soit environ 5 000 tonnes de bois 
annuels. à titre indicatif, ce projet permet-
trait d’éviter 970 tonnes de CO2 dans l’air 
qui seraient rejetés dans le cas de chaleur 
produite par du gaz. « Les chaudières mises 
en place par LTC émettent moins de 50 mg 
de particules fines par m3 de fumées. Et les 

à lui seul, le grand bâtiment W 
représente 40 % de la surface 

immobilière du site, soit 22 000 m2.

énergie  
lEs ChAudIèREs à boIs 
sE dévEloppEnT

le développement des chaudières permet 
une gestion durable de notre bois issu du 
bocage et c’est une action positive pour 

une meilleure qualité environnementale. 

ChRIsTIAn lE fusTEC
Vice-président en charge de l’énergie 

à Lannion-Trégor Communauté

constructions s’intègrent dans le paysage, 
comme à Trestel, dans une pente douce », 
précise Johann Le Quellenec, responsable 
du service énergie à LTC.
Autres projets bien avancés : celui de Plou-
milliau (un réseau pour alimenter la mairie, 
l’école, l’Ehpad, le centre de loisirs, des 
logements sociaux et la future cantine) ; 
le centre de rééducation de Trestel (et le 
futur bâtiment communal pour la base 
nautique). à titre indicatif, en passant à une 
chaufferie au bois à Trestel (actuellement 
au propane), on économiserait 540 tonnes 
de CO2/an. Autre projet : à Lannion, une 
chaufferie capable d’alimenter l’IUT, le 
Crous, le siège de l’Agglo. D’autres projets 
sont à l’étude à La Roche-Derrien, à Tré-
beurden, à Lannion et Tréguier.

La PLaTEFOrME DE BOiS énErGiE DE
L’OBJèTEriE à LanniOn
3 000 m2 pour sécher des plaquettes de bois 
issu de l’entretien du bois de bocage de 
notre territoire. Ces plaquettes alimentent 
exclusivement les chaudières à bois commu-
nautaires (pas de vente extérieure) afin de 
favoriser l’utilisation des sources d’énergie 
renouvelables (voir nos pages Télescope 
p.13). Les plaquettes proviennent d’un plan 
de gestion du bois de bocage réalisé par LTC 
et mis en œuvre par la SCIC Bocagenèse 
dans le cadre d’un partenariat avec les 
agriculteurs producteurs de bois énergie.

lAnnIon ET ploumIllIAu RéunIEs 
REpRésEnTERAIEnT

éConomIsés, 
équIvAlEnT à CE qu’émETTRAIEnT, 

pAR CompARAIson, 360 voITuREs quI 
pARCouRRAIEnT 7,2 mIllIons dE km pAR An.

1 810
tonnes de co2
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L
e 20 octobre, le Léguer recevra le label 
national « Site Rivières sauvages », 
porté par European Rivers Network, 

pour valoriser les cours d’eaux les plus pré-
servés. Une consécration de taille quand on 
sait que c’est la première rivière bretonne 
à obtenir ce label auquel moins de 1% 
des rivières françaises peuvent prétendre. 
 « C’est une reconnaissance du travail ac-
compli depuis 25 ans par tous les acteurs, 
collectivités, agriculteurs et particuliers. Tous 
participent à la bonne qualité de l’eau et à 
la préservation des écosystèmes », souligne 
Christian Méheust, président du Bassin 
versant Vallée du Léguer, structure qui agit 
sous la maîtrise d’ouvrage de l’Agglo. Le 
Léguer est reconnu pour ses saumons mais 
la biodiversité concerne d’autres espèces 
très variées, comme la chauve-souris. « 
C’est un sujet qui intéresse la population, 
et les habitants se sont appropriés cette 
vallée. Ce label est aussi l’occasion de les 
associer dans notre démarche. »
Sur les 76 km du Léguer et de son affluent, 
le Guic, un tronçon de 52 km sera ainsi dis-
tingué le 20 octobre. Ce sera aussi l’occasion 
de signer le Projet territoire d’eau 2016-2021, 
« un programme d’actions ambitieux pour 
la préservation et la mise en valeur des mi-
lieux aquatiques. Il nous permettra d’aller 
encore plus loin dans les objectifs proposés 
par le label pour préserver l’environnement, 
faire perdurer la dynamique locale, etc. », 
explique Samuel Jouon, coordinateur du 
Bassin versant Vallée du Léguer. 

 d’infos : www.vallee-du-leguer.com

environnement  
lE léguER lAbEllIsé : 
ExCEpTIonnEl !

EnquêTE publIquE du sAgE

pour préserver la qualité et 
la quantité de la ressource 
en eau sur le territoire, 
la Commission locale de 
l’eau de la baie de lannion 
élabore un projet de 
schéma d’Aménagement 
et de gestion des Eaux 
(sAgE). Il concerne 38 
communes des bassins 
versants vallée du léguer, 
lieue de grève et des petits 
bassins versants côtiers 
entre Trédrez-locquémeau 
et perros-guirec, en 
concertation avec tous les 
acteurs du territoire. la 
consultation se poursuit 
par une enquête publique 
du 25/09 au 26/10 2017.
le projet est téléchargeable
 sur le site de lTC.

permanences du commissaire-
enquêteur : à LTC le 25/09 
(9h-12h), le 26/10 (14h-17h30) ;  
en mairie : plouaret le 4/10 
(14h-17h), le 20/10 (9h-12h) ; 
belle-Isle-en-Terre le 4/10 
(9h-12h) ; plestin-les-Grèves 
le 14/10 (9h-12h).

en bRef

LE FOnDS ChaLEUr 
DE L’aDEME
Il propose des aides aux 
collectivités, entreprises y 
compris agricoles, associations 
et bailleurs sociaux dans le cadre 
du développement des énergies 
renouvelables thermiques. LTC va 
instruire les dossiers de a à Z, 
pour une plus grande proximité. 
La diminution des seuils 
d’éligibilité pour prétendre 
à ces aides va permettre d’aider 
des projets plus modestes. 
Opérations subventionnables : 
chaufferies à bois, installations 
solaires thermiques.

d’infos : 02 96 05 09 05  
annechristine.palud@lannion-tregor.com

LE PLAN cLiMAT AiR 
énErGiE TErriTOriaL 
(PcAET)
L’agglo est engagée dans son 
élaboration pour la période 
2017-2022. Ce plan stratégique 
et opérationnel implique tous 
les acteurs locaux et porte les 
ambitions de transition énergétique 
et de développement durable 
du Trégor. pour accompagner 
cette démarche, la communauté 
d’agglomération mobilise 
différentes sources de financement 
(locaux, régionaux et européens) 
pour soutenir des projets 
exemplaires portés par des acteurs 
publics et privés du territoire.

TRAOù A BOUEZ
EMPS FORTS



S
ur le territoire de l’Agglo, cinq salles de spectacle proposent une nouvelle 
saison riche en découvertes. Le Théâtre de l’Arche, à Tréguier, et Le Sillon, à 
Pleubian, proposent une programmation croisée et un abonnement com-

mun. Humoristes reconnus ou chanteurs intimistes, théâtre engagé ou cirque 
époustouflant : avec une centaine de spectacles et conférences au total, c’est un 
très vaste choix qui s’offre aux spectateurs de tous âges ! 

culture  
sAIson CulTuREllE : 
fAITEs lE plEIn 
dE déCouvERTEs !

LE Carré MaGiqUE. Au Carré Magique, le cirque tient toujours une 
place de choix : tendre ou fantasque, voltiges ou chutes, en solo ou à 
plusieurs... On ne résiste pas à inviter toute la famille au spectacle Machine 
de Cirque (27 et 28 janvier), où un groupe de survivants de l’Apocalypse 
guette l’apparition d’autres rescapés. Ils n’ont comme planche de salut 
qu’une Machine de cirque, un échafaudage de guingois, et se révèlent 
des héros de la voltige. Jamais à bout de souffle, ils sauvent le monde 
dans un grand débordement de joie contagieuse ! Il y aura aussi des 
marionnettes, du théâtre et du théâtre d’ombre, de la danse, des concerts, 
des conférences : pas moins de 34 spectacles et 73 représentations, pour 
que chacun puisse s’émerveiller devant l’inattendu.

 d’infos : www.carre-magique.com

LE ThéâTrE DE L’arChE. Cette saison au Théâtre de l’Arche, on va 
Aimer avec un grand A ! Le Théâtre saisit les opportunités et les décou-
vertes pour offrir une programmation qui accueille tous les formats 
du spectacle vivant : il y aura de la chanson, avec Les Funambules (2 
décembre), un collectif qui chante l’homosexualité, de la danse et des 
percussions africaines (21 octobre), du spectacle familial et théâtral 
avec l’Apéro de Mademoiselle Grenadine (17 mars), pour qui l’amour est 
son pays d’origine comme son horizon. Il y aura aussi le seul-en-scène 
d’Andréa Bescond (12 mai), les Chatouilles, où la danse et les mots se 
mêlent avec beaucoup d’humour pour raconter la vie d’Odette, qui se 
reconstruit après une enfance volée. Un spectacle immense dont on 
repart avec un petit quelque chose qui ne nous quitte pas...

 d’infos : www.lannion-tregor.com

LE SiLLOn. Au Sillon, cette année, on est invité à se faire sa propre idée 
sur les choses. Chaque spectacle, qu’il soit plein d’humour, satirique, léger 
ou polémique, amorce une réflexion sur la vie, le monde, les autres, voire 
sur soi-même. Mais le spectateur est aussi là pour se changer les idées : 
des concerts (le folk-blues de William Z Villain, 25 novembre), de la magie 
(Lambert du décor, 15 décembre), du théâtre d’objet sur l’histoire de la 
musique (Le singe d’orchestre, 7 avril) y contribueront. Le 28 octobre, 
Yann-Fanch Quéméner présentera son spectacle théâtral et musical 
« Nous irons pleurer sur vos ombres ». Il y raconte son grand-oncle, mort 
oublié en 1918, une petite histoire qui vient éclairer la grande histoire 
de la Grande Guerre.

 d’infos : www.lannion-tregor.com
Yann-Fanch quéméner et son 
spectacle « nous irons pleurer 

sur vos ombres »

« Les chatouilles » 
d’andréa Bescond

Les circassiens de 
« Machine de cirque »
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Du 6 au 22 octobre, pour sa 31e édition, 
le festival de musique ancienne revient 
avec la volonté de s’ouvrir au plus grand 
nombre. Entretien avec Christian Langen-
feld, directeur général et artistique.

CETTE vOLOnTé D’OUvErTUrE SE Tra-
DUiT-ELLE DanS La PrOGraMMaTiOn ?
Le festival a pour thématique les Horizons 
lointains. Il se déroule en neuf concerts 
sur trois week-ends. Le premier week-end, 
sur le thème des Horizons terrestres, est 
le week-end grand public par excellence. 
On y entendra des grands standards de 
la musique baroque, des compositeurs 
connus, ou encore une musique baroque 
latino-américaine très colorée. Nul besoin 
d’être initié pour apprécier ces concerts !

coNFéRENcES ET RéPéTiTioNS                        
PUBLiqUES aLiMEnTEnT aUSSi LE 
FESTivaL...
Nous proposons cette année cinq confé-
rences de musicologues, philosophes, etc. 
Des disciplines complémentaires qui appor-
teront un éclairage particulier sur la pro-

nul besoin d’être initié 
pour apprécier ces concerts.

ChRIsTIAn lAngEnfEld
 Directeur général et artistique

fEsTIvAl dE lAnvEllEC ET du TRégoR : 
dEs hoRIzons loInTAIns pouR Tous

grammation globale ou sur des sujets plus 
pointus. Plusieurs répétitions de concerts 
seront publiques, ouvertes aux écoles de 
musique, aux collèges, etc. Début novembre, 
l’ensemble la Rêveuse présentera Jack et 
le haricot magique, un conte musical avec 
marionnettes. Les quatre séances, pour les 
classes de primaire, sont déjà complètes !

ET UnE BiLLETTEriE En LiGnE !
C’est la grande nouveauté ! Depuis fin août, 
les spectateurs peuvent acheter leur billet 
ou leur abonnement en ligne, avec un pla-
cement numéroté. Plus besoin d’arriver une 
heure en avance pour s’assurer une bonne 
place. Jusqu’à 15 ans, les concerts sont gra-
tuits, ils sont à 10 € pour les étudiants : ce 
sont des tarifs très attractifs.

d’infos : www.festival-lanvellec.fr

an DOUr MEUr. La nouvelle saison du centre culturel An Dour Meur à 
Plestin-les-Grèves sera placée sous le double signe de l’humour et de la 
chanson. Et on commencera en faisant le plein d’énergie, avec le rock de 
Soldat Louis (23 septembre) et des Fatals Picards (17 mars), pour poursuivre 
de façon plus intimiste : Tété (21 octobre), avec ses Chroniques de Pierrot 
Lunaire, partage son amour du folk et du blues, tandis que Clothilde de Brito 
(6 avril) déclame son slam incisif en compagnie de l’accordéoniste Solène 
Normant. Côté humour, avec Laura Laune (3 février) et François Rollin (3 
mars), rires assurés ! Sans oublier le délirant spectacle de théâtre d’objets, 
« 20 000 lieues sous les mers » (23 février), qui retrace la fabuleuse épopée 
du Capitaine Nemo à bord de son Nautilus et nous en met plein les yeux !

 d’infos : www.andourmeur.com

LE SéMaPhOrE. Avec ses artistes de tous horizons et ses émotions fortes, 
la nouvelle saison du Sémaphore à Trébeurden va nous séduire. Musique, 
chansons, théâtre, clown, poésie sont au programme, dans un joyeux tour 
du monde culturel. Les danses irlandaises (Craic Irish Danse, 17 février) 
côtoieront la chanson québécoise (Steve Normandin, 21 janvier) ou le 
jazz et la musique africaine (African Variations, 27 janvier). L’Orchestre 
symphonique de Bretagne (21 janvier) et ses 35 cordes inviteront à un 
voyage entre Venise et Buenos Aires, entre baroque et tango, sur les 
quatre saisons de Vivaldi et celles de Piazolla. L’humour tient aussi une 
place de choix cette année, avec Pierre-Emmanuel Barré (14 octobre), 
Frédéric Fromet (3 février), Alex Vizorek (14 avril) et bien d’autres...

 d’infos : www.centre-culturel-trebeurden.fr

Tété et ses Chroniques 
de Pierrot Lunaire

L’Orchestre Symphonique de 
Bretagne, entre baroque et Tango
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L
e Photonics Park a été inauguré en 
juillet dernier, à Lannion. Dotés des 
équipements les plus innovants, Pho-

tonics Bretagne* et ses partenaires sont 
en capacité de faire de Lannion un acteur 
majeur de la fibre optique à l’échelle mon-
diale. Chercheurs et industriels sont lan-
cés dans la course et l’Agglo accompagne 
leurs projets. Benoît Cadier, président de 
Photonics Bretagne et directeur adjoint 

de ix Blue Photonics,  et 
Joël Le Jeune, président 
de l’Agglo, parlent de leur 
collaboration.

Un CaP a éTé FranChi 
cET éTé…
Benoît Cadier. Avec la 
nouvelle tour de fibrage, la 
nouvelle plateforme et ses 
équipements de dernière 
génération, on est entrés 
dans la compétition mon-
diale. Aujourd’hui, nous 
n’avons pas de concurrence 

nationale sur ce que nous faisons. Cet outil 
français est un pont direct avec les indus-
triels, nous sommes compétitifs à l’échelle 
mondiale avec une forte capacité d’innova-
tion. A Lannion, la photonique regroupe de 
nombreuses entreprises telles que Keopsys, 
Idil, Quantel, Oxxius, iX Blue, BKTel et bien 
d’autres, ainsi que des utilisateurs directs 
tels que Orange, Yenista, etc.
Joël Le Jeune. Nous savons qu’il faut in-
sister sur les moyens d’innover, ici, à Lan-
nion. L’Agglo a souhaité donner à Photonics 
Bretagne les moyens dont il avait besoin. 
Nous avions un lieu, ce site que nous avons 
acheté en 2015 pour développer l’économie. 
Nous y avons fait des investissements dans 
le cadre du Contrat de plan État-région, à 
hauteur d’un million d’euros pour aména-
ger des bureaux, construire le bâtiment 
qui renferme la tour de fibrage et un hô-
tel d’entreprises dédié à la photonique. Et 
nous avons investi 202 000 € pour la tour 
elle-même. Ces investissements étaient 
nécessaires pour donner de la visibilité au 
Photonics Park. Ce soutien de la collectivité 
n’est pas une évidence mais nous avons 
estimé que cela valait vraiment le coup 
pour le territoire.

COMMEnT TravaiLLEz-vOUS En-
SEMBLE ?
B.C. Cela se fait naturellement. La rapidité 
avec laquelle LTC est capable de prendre 
en main un dossier est importante pour 
nous. Si on compare, par exemple, avec 
le centre photonique israélien qui vient 
de commencer à construire ses nouvelles 
infrastructures… cela faisait six ans qu’ils 
en parlaient. Pour nous, cela a été beau-
coup plus rapide, deux ans. Cette agilité 
est primordiale.
J.LJ. L’avantage d’un territoire comme le 
nôtre, c’est qu’on se connaît. L’Agglo travaille 
également étroitement avec la Technopole 
Anticipa qui est le bras armé généraliste du 
développement économique et de l’inno-
vation. Le lien entre les acteurs du secteur 
économique et le territoire est fort, tout le 
monde se sent engagé pour le développer.

LE PhOTOniCS Park avEC DES PrO-
JETS COLLaBOraTiFS inDUSTriELS à 
La CLé, C’EST Un SériEUx aTOUT POUr 
LE TréGOr.
B.C. Le cluster réunit plus de 100 adhérents 
et son action contribue à leur développe-
ment industriel. La plateforme et ces nou-
veaux équipements sont là pour contribuer 
à leur développement technologique.  Ce 
hub d’innovation permet de provoquer des 
rencontres a priori improbables, avec, par 
exemple, l’industrie agroalimentaire. Au-
jourd’hui, nous sommes confiants. Avec 
la création du Photonics Park, nous avons 
franchi le Rubicon et nous attendons des 
retombées d’emploi. Nous tablons sur 
l’installation ou la création de nouvelles 
entreprises, à Lannion, d’ici deux ans, pour 
monter progressivement en puissance.
J. LJ. Le Photonics Park fait partie intégrante 
du site que nous transformons pour y dé-
velopper l’économie. C’est un choix poli-
tique d’investir fortement pour ce secteur. 
A Lannion, les choses économiques ne 
viennent pas toutes seules. Elles sont le 
résultat d’une forte volonté de réussir, ici, 
sur ce territoire plein de richesse. C’est une 
volonté partagée. 
*hub d’innovation en photonique, le cluster 
photonics bretagne fait le lien entre les labos de 
recherche et les entreprises et il est expert en 
fibres optiques spéciales avec sa plateforme de 
production technologique perfos.

souTEnIR l’éConomIE

lTC est l’une des premières 
collectivités bretonnes (59) 
à contractualiser avec la 
Région bretagne. si cette 
dernière dispose de la 
compétence « économie », 
elle met en place un 
partenariat étroit entre 
elle et les collectivités 
dans ce domaine. Cela se 
fera via un service public 
de l’accompagnement 
des entreprises : une 
coordination dans l’accueil 
et l’accompagnement 
des entreprises sur le 
territoire. la maison de 
l’Entreprise en cours de 
création par lTC s’intègre 
parfaitement dans cette 
perspective.

en bRef

économie  
lA monTéE 
dE lA phoTonIquE

 Benoît Cadier et Joël Le Jeune : 
« L’avantage d’un territoire comme 

le nôtre, c’est que nous nous 
connaissons. Les collaborations 

s’installent rapidement et 
efficacement. »
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epuis ce mois-ci, l’objèterie de buhu-
lien, à Lannion, est opérationnelle sur 
la totalité du site. après l’ouverture au 
printemps dernier de la déchèterie et de 
la plateforme de séchage de copeaux 
de bois, c’est au tour de la recyclerie 

d’accueillir les usagers trégorrois. Désormais l’objèterie 
présente tous ses visages : une déchèterie classique 
avec toutes ses aires de dépôts de déchets (encom-
brants, verre, matériaux inertes, bois, déchets verts, 
etc.), une recyclerie gérée par l’amisep (association 
d’insertion sociale et économique) pour réceptionner 
les objets destinés à être réhabilités et revendus dans 
les circuits de l’économie sociale et solidaire, une 
plateforme pour faire sécher le bois des chaudières, 
et enfin, des lieux pédagogiques conviviaux dédiés à 
l’apprentissage du développement durable, agrémen-
tés d’abeilles dans les ruches, de moutons qui tondent 
la pelouse et autres projets pédagogiques qui tendent 
tous vers un même objectif : apprendre à trier, tendre 
vers le zéro déchets, comprendre les enjeux, bref,  
respecter l’environnement. venez découvrir ce lieu 
utile à votre vie quotidienne et bien plus que cela…

autour de
l’objèterie

1313
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orsque Lannion-Trégor Commu-
nauté a projeté de construire 
l’objèterie, il s’agissait de 
donner au territoire un outil 
capable d’accompagner les 
nouvelles pratiques liées aux 

problématiques écologiques. Cet enga-
gement a été poussé plus loin. Outre les 
fonctions usuelles de déchèterie, l’usager 
y découvre tant d’activités périphériques 
instructives, dans un cadre bien pensé, que 
d’aller à la déchèterie peut s’apparenter à 
une sortie récréative. D’autant plus que la 
majeure partie des activités de l’objèterie 
sont à l’abri des intempéries dans un grand 
bâtiment pour le confort des usagers. Ici, 
petits et grands y trouvent tout ce qu’il 
faut pour appréhender l’importance de 
faire les bons gestes pour le respect de la 
nature. François Prigent, conseiller délégué 
aux déchets à LTC explique : « Là, c’est du 
concret. Entre les ateliers pédagogiques 
pour apprendre à composter, l’atelier de 
récupération des objets que l’on voit en-
suite rénovés et revendus (l’objectif est de 
passer de 240 tonnes à 440 tonnes de maté-
riel récupéré), le tri qui devient plus précis, 
etc., c’est une grande évolution. On parle 
véritablement d’écologie, bien au-delà de 
la notion de déchets ».

FLânEr à L’OBJèTEriE, C’EST POSSiBLE
Alors que les véhicules des usagers passent 
d’une aire de dépôt à l’autre pour jeter 
le contenu des coffres pleins de déchets 
divers, à l’abri pour la plupart du tri ou 
en extérieur pour les déchets verts et 
matériaux inertes, on peut s’arrêter aux 
portes de la déchèterie pour y découvrir 
le jardin pédagogique orchestré par Rémi 
Angebault de la Régie de quartiers (notre 
photo de Une du magazine), structure 
qui est partie prenante dans les ateliers 
pédagogiques. Dès octobre, un calendrier 

d’animations sera disponible ( jardinage 
au naturel, compostage, ateliers créatifs 
avec le Smitred Ouest d’Armor (unité de 
valorisation énergétique des déchets située 
à Pluzunet), un vrai parcours pédagogique 
et des salles d’expo pour les classes, les 
centres de loisirs, etc. On pourra aussi voir 
l’activité de l’atelier de recyclage des ob-
jets de l’Amisep, dans la partie recyclerie. 
Rendez-vous tous les premiers mercredis 
de chaque mois à compter du 4 octobre 
(inscription obligatoire) et tous les autres 
mercredis pour les scolaires sur inscrip-
tion. En bref, on peut largement passer 
une matinée ou un après-midi à l’objèterie 
sans s’ennuyer ! 

en bRef

l’AnCIEnnE déChèTERIE 

dE lAnnIon, sITuéE Au 

fAou, EsT dEvEnuE unE 

plATEfoRmE dE déChETs 

vERTs ExClusIvEmEnT. 

Tout autre type de déchets 

est à déposer à l’objèterie. 

sur tout le territoire, outre 

le dépôt direct à l’objèterie, 

chaque déchèterie s’équipe 

progressivement d’un 

dispositif de récupération 

des objets qui sont ensuite 

transférés à buhulien. 

sans compter le réseau 

de ramassage des 

encombrants opéré une 

fois par trimestre.

ObjeTeRIe De LannIOn
Za de buhulien à Lannion

Ouvert tous les jours,
en période d’été,
du lundi au samedi, de 9h à 19h, 
le dimanche de 9h à 12h ;
en période d’hiver,
du lundi au samedi, de 9h à 18h, 
le dimanche de 9h à 12h.

pour tous types d’informations 
sur la collecte des déchets, 
les déchèteries, mais aussi les 
inscriptions aux animations, 
contactez la plateforme relations 
usagers au 02 96 05 55 55
info-usagers@lannion-tregor.com

www.lannion-tregor.com/déchets

sensibiliser au développement durable 
par le biais d’animations, c’est 

accompagner des pratiques plus 
respectueuses de l’environnement. 
l’objèterie remplit cette mission.

fRAnçoIs pRIgEnT
Elu délégué aux déchets ménagers

à Lannion-Trégor Communauté

unE voCATIon, 
dE mulTIplEs fACETTEs
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Les activités de la recyclerie (collecte, tri, démantèlement, nettoyage, 
réhabilitation des objets) vont générer un accroissement des activités 
de l’Amisep, association d’insertion sociale et économique par le travail, 
partenaire de LTC. Dans les ateliers de l’objèterie, 23 personnes de l’Amisep 
vont être mobilisées pour recycler les objets. Bureaux, espaces communs, 
entrepôt et ateliers de répa-
ration sont mis à leur dis-
position par LTC. « Outre le 
volet d’insertion sociale qui 
est exemplaire pour accom-
pagner notre personnel vers 
l’emploi ordinaire, la recycle-
rie va mettre en lumière nos 
activités sur la réduction des 
déchets », explique Cordelia 
Grot, directrice de l’Amisep. 
Le maximum sera optimisé. 
« C’est une belle opportunité 
pour nous. » 

Dans le recyclage des ob-
jets, il y a une grande part 
de créativité. Bruno Fiter, 
directeur d’Ericsson, à Lan-
nion, s’adosse à l’objèterie 
pour lancer une collabo-
ration judicieuse destinée 
à recycler des écrans d’or-
dinateurs ou de télé. Via le 
Garage d’Ericsson où les in-
génieurs développent des 
idées innovantes sur leur 

temps libre, un projet d’écran de grande 
taille fabriqué à partir d’écrans recyclés 
se met en place. « Je n’aime pas jeter les 
choses qui marchent. Et comme j’ai bien 
aimé le projet de l’objèterie, nous avons 
imaginé de travailler avec LTC et l’Amisep 
pour le tri du matériel électronique. Nous 
apportons le conseil pour le tri qui est une 
opération délicate, la conception et la confi-
guration des micros-ordinateurs derrière 
les écrans pour diffuser des vidéos ».  Avec 
un brin de fantaisie puisqu’on devrait voir 
à l’objèterie, des écrans de tailles variées 
où une seule image serait divisée en mo-
saïque. Des idées capables d’intégrer les 
déchets réutilisables, Bruno Fiter en a 
plein la tête. Il est séduisant d’imaginer 
une vieille radio se transformer en enceinte 
bluetooth, non ? Ou encore de mettre un 
éclairage led dans une carcasse de moni-
teur pour éclairer son établi…

ReCyCLeRIe : L’aMIsep aux COMManDes

eRICssOn paRTenaIRe Du ReCyCLaGe

Sur le site de l’objèterie, une plateforme de 
séchage de plaquettes de bois de 3 000 m2 
a été construite. Destinées à alimenter les 
chaudières à bois communautaires, ces 
plaquettes sont issues du bocage de notre 
territoire. Sur la toiture de la plateforme, 
1 750 m² de panneaux solaires photovol-
taïques (d’une puissance 200 kWc) pour 
produire de l’électricité revendue à EDF et 
réinjectée dans le réseau électrique. Une 
chaudière automatique au bois déchiqueté 
d’une puissance de 40 kW assure égale-
ment le chauffage des bâtiments du site 
et la production d’eau chaude sanitaire 
durant l’hiver. Des panneaux solaires ther-
miques (9 m2 de capteurs solaires sur le 
toit de l’objèterie) prennent le relais de la 
chaufferie bois pendant la période estivale 
pour la production d’eau chaude sani-
taire. L’ensemble de l’objèterie est un site à 
« énergies positives », c’est-à-dire qu’il pro-
duit plus d’énergies qu’il n’en consomme.

L’envIROnneMenT

au COeuR Du sITe
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DéChèTEriE

REcycLERiE

COMPOSTaGE

JarDinPéDaGOGiqUE

SALLE
D’aniMaTiOnS

quE TRouvE-T-on 
à l’obJèTERIE ?

PLaTEFOrME DéChETS véGéTaUx
Plateforme spacieuse pour les déchets 
du jardin, élagage, etc. Fabriqué par le 
Smitred à partir des déchets de l’objète-
rie, du compost est en vente à l’objèterie 
(10€/ m3) ainsi que du paillage végétal 
(bois, 35€/ m3), du paillage minéral (ar-
doise, gratuit) ou en caissettes (20L, 40 L). 
Fin 2017, les usagers pourront broyer eux-
mêmes leurs déchets verts, sur place, pour 
ramener du paillage chez eux.

MATéRiAUx iNERTES
Cet espace reçoit les gravats (plâtre, 
béton, ardoises, etc.). Certains gravats 
sont purifiés avant d’être réutilisés en 
sous couche routière. L’ardoise servira 
au paillage.

TOUT-vEnanT
Comme dans toutes déchèteries clas-
siques, les conteneurs reçoivent les dé-
chets divers non recyclables, destinés à 
l’incinération à l’usine Valorys, à Pluzunet.

MaTériEL éLECTriqUE
ET éLECTrOniqUE
Les agents vous aident à trier votre petit 
matériel informatique, de téléphonie, 
cables, prises, etc. Le Fablab de Lannion 
accompagne l’Amisep pour la remise en 
état des ordinateurs qui sont revendus à 
moindre prix par les deux partenaires.

MATELAS
Collecte en expérimentation opérée par le 
Smitred dans une filière de valorisation.

DéChETS DanGErEUx
Ce sont les solvants, produits chimiques, 
acides, etc.

OrDUrES MénaGèrES, Tri SéLECTiF 
(PLaSTiqUE, COnSErvE MéTaL, Car-
ToNS, PAPiER)
à déposer à l’extérieur du site dans les 
conteneurs enterrés.

vERRE
à déposer à l’extérieur du site dans les 
conteneurs enterrés ou à l’intérieur de 
l’objèterie dans les conteneurs prévus à 
cet effet, pendant les heures d’ouverture.

une DéChèTeRIe

à Lannion, deux lieux accueillent 
vos tontes, tailles, élagages, etc. : 

l’objèterie et la plateforme déchets 
verts qui remplace l’ancienne 
déchèterie du Faou à Lannion 

(près de nokia).

éLéSCOPE
Hiroc’H war…
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PLATEFoRME
DéChETS vErTS

DéChETS inErTES

Un JarDin PéDaGOGiqUE
Avec des espaces extérieurs accueillant un 
potager et des composteurs, on trouve ici 
tout ce qu’il faut pour comprendre le cycle 
de la vie végétale et animale, en lien avec 
nos déchets. De nombreuses animations 
en direction des scolaires, des groupes et 
du grand public, orchestrées par Rémi, de 
la Régie de quartiers.

POUr S’inSCrirE 
AUx ATELiERS

plateforme relations usagers
Tél. 02 96 05 55 55
info-usagers@lannion-tregor.com
Calendrier des animations sur 
www.lannion-tregor.com

Cette activité illustre le processus de recyclage des objets dans un 
contexte d’économie circulaire : tout ce qui rentre à l’objèterie doit 
ressortir une fois valorisé. La recyclerie est gérée par les agents de 
LTC et des acteurs de l’économie sociale et solidaire locale (voir notre 
article p.15).  Les usagers sont accueillis par le personnel qui récupère 
les objets (quincaillerie, électroménager, vélo, meubles, etc.), les trient 
et les réhabilitent pour une mise en valeur souvent époustouflante. 
Un bâtiment de vente à proximité sera mis à disposition de l’Amisep. 
Ce réseau est étendu à d’autres partenaires (Emmaüs, Smictom du 
Ménez-Bré). Ouverture de la recyclerie le 2 octobre.

une ReCyCLeRIe

Des anIMaTIOns

Les ateliers scolaires pour les 6-12 ans.
« Pansez le sol ! Le jardin en automne » : 
les 4, 11, 18 octobre ; les 8, 15, 22, 29 no-
vembre ; les 6 et 13 décembre. Les trans-
ports scolaires sont pris en charge par LTC.
« L’atelier récup’ du jardinier », grand pu-
blic : création de la butte autofertile le 21 
octobre ; création de la serre du jardin 
pédagogique le 18 novembre ; construc-
tion de rampes à outils  le 9 décembre. 
Autres rendez-vous : sensibilisation au tri 
et broyage des déchets verts, infos com-
postage, etc.

 d’infos  et calendrier détaillé des animations : 
www.lannion-tregor.com/déchets

dES ATELiERS cRéATiFS
Dans la salle pédagogique, avec le Smitred 
de Pluzunet, un animateur fait marcher 
l’imagination des enfants  pour créer des 
bijoux avec des opercules de canettes, 
des filtres à café, etc. Des expositions sur 
les métiers des déchets sont prévues. 
D’autres partenariats pour des ateliers sont 
en cours. Premiers ateliers : le 4 octobre, 
strip art ; le 8 novembre, création de bijoux 
métalliques ; le 6 décembre, calendrier de 
l’Avent et sapins de Noël.

dES MoUToNS
Trois petites prairies seront broutées par 
deux agnelles (une noire, une blanche) 
qui viennent de Locarn. De race rustique 
Landes de Bretagne, elles arriveront fin 
septembre. Elles seront déplacées en 
fonction des activités pédagogiques. Cet 
écopâturage permettra d’entretenir les 
espaces verts de l’ensemble du site. Les 
moutons arriveront sur le site courant 
octobre.

DES rUChES ET hôTELS à inSECTES
Des ruches et hôtels à insectes. Les 
abeilles, c’est l’environnement avec 
un grand E ! Sur notre photo, l’’équipe 
d’Emeraude ID lors de la première récolte 
(très satisfaisante !) sur les trois ruches 
implantées en mars à l’objèterie, sous 
la houlette de Didier, apiculteur profes-
sionnel. Visites en septembre et octobre 
(consultez le calendrier).

17
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smahan thibaux a créé la marque morjana, 
un doux nom évocateur d’orient pour des 
produits cosmétiques authentiques et modernes 
à la fois. sa créatrice met ses valeurs dans les 
flacons : morjana, c’est la beauté du corps 
avec de l’huile d’argan produite par des femmes 
berbères d’un petit village marocain. morjana 
est équitable, écologique… et sent bon !

l’univers 
de 
smahan

sMahan ThIbaux

bIOGRaphIe

2002 ARRIvéE En bRETAgnE

2005 voyAgE Au mARoC, 

REnConTRElA CoopéRATIvE d’ARgAnE

2007 CRéE lA mARquE 

moRJAnA CosméTIquEs

2008 lA mARquE s’ExpoRTE 

à l’InTERnATIonAl

2016 un ChIffRE d’AffAIREs dE 500 000 €

18
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Smahan Thibaux est devenue bretonne 
par amour. Alors qu’en 2004 elle se pro-
mène au Maroc, son pays d’origine, avec 

Alain, son mari, elle découvre une coopérative de 
femmes à Méji. Au pied des arganiers, les femmes 
berbères sont en train de broyer les amandes de 
ces arbres sauvages pour faire de l’huile d’argan, 
précieux liquide qui doit pouvoir leur permettre 
d’acquérir leur autonomie financière et envoyer 
leurs filles à l’école. « J’ai trouvé ce projet tel-
lement beau que j’ai acheté beaucoup d’huile 
pour les aider. Sans savoir ce que j’en ferai… » 
Mais la famille a la fibre cosmétique. Avec Alain 
Thibaux, fondateur des Laboratoires d’Armor 
(cosmétiques à base d’algues), à Pleubian, elle 
se lance, elle qui est biologiste de formation. 
Comme la vente seule ne l’intéresse pas, elle 
laisse parler son cœur de marocaine, imprégnée 
d’odeurs sur la peau que l’on masse pour se sentir 
bien. Elle prend le meilleur de la tradition orien-
tale et la complète par le savoir-faire occidental 
en cosmétique pour créer, en 2007, la marque 
Morjana. « On a voulu créer un produit bijou avec 
des ingrédients précieux. Pour le nom, je me suis 
inspirée des couleurs chaudes de la morjana, petit 
fragment de corail ocre, très rare. Toute notre 
huile vient de la coopérative, les habillages en 
cuivre rouge des flacons sont faits là-bas aussi. 
Cela leur procure des revenus stables. »

ENTRE oRiENT ET occidENT
« Rêve de Marrakech » pour les soins du visage et 
« Essentiels du Hamman » pour les soins SPA : 
huiles, exfoliants, crèmes, gelées fondantes, 

baumes... des produits à 99,9 % naturels inno-
vants et traditionnels, à des prix accessibles, et 
des odeurs qui transportent. Morjana sent bon, 
tout simplement. C’est le cèdre de l’Atlas, le 
miel du Tigre, la fleur d’oranger amère, le musc, 
l’ambre… Fabriqués aux Laboratoires d’Armor, 
les produits sont le fruit d’une complicité entre 
Smahan Thibaux et Sandrine Morvan, son associée 
ingénieure aux Labos d’Armor. Dans ses bureaux 
à Trédarzec, entourée de son équipe féminine, 
Smahan pèse ses mots : « Nous ne faisons pas de 
vente sur internet. Nous aimons le contact direct 
avec les professionnels de la beauté. J’aime le 
travail de l’esthéticienne, ses gestes. Je viens de 
l’Orient où l’on prend soin de vous dans le hammam, 
il y a une générosité dans le toucher. Les classes 
sociales s’effacent, on se régénère ». Morjana Cos-
métiques est distribuée dans 15 pays, dans les 
instituts de beauté et SPA. Près du pont de Canada, 
l’entreprise de Smahan prend du poids. En bas, 
une petite vitrine pour les Trégorrois curieux, en 
haut, l’institut de formation dans une ambiance 
SPA dépaysante. « Je suis fière d’avoir croisé le 
destin de ces femmes de la coopérative. Morjana, 
c’est un univers fait de valeurs et de bien-être. » Et 
une philosophie.  

 d’infos : Morjana Cosmetiques, 5 rue du vieux 
pont à Trédarzec. Tél. 02 96 92 91 30 
www.morjana.fr
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habitat  
lE logEmEnT soCIAl, 
loIn dEs IdéEs REçuEs

à 
Côtes d’Armor Habitat, bailleur so-
cial intervenant sur le périmètre de 
l’Agglo, on ne cesse de le répéter :  

« Le logement social est accessible à 70 % de 
la population ! Par manque d’information, il 
nous arrive de manquer de demandes pour 
remplir les commissions d’attribution des 
logements », regrette Alexandra Kerdudo, 
responsable de l’agence lannionnaise. 
Pourtant, loin des idées reçues, le logement 
social satisfait plus de 90 % des locataires : 
les habitations sont thermiquement isolées 
et modernes, les loyers sont 30 % moins 
chers que dans le privé, les barres d’im-
meubles ont laissé la place à de l’habitat 
intermédiaire sans parties communes, 
voire à des pavillons avec jardin. Sans 
omettre que le bailleur social propose un 
vrai service : gardiennage, maintenance 
à domicile, aide d’urgence, lien social... 
Sur le territoire de LTC, les demandeurs 

se voient proposer un logement au bout de quelques 
mois seulement. « Le logement social répond à une vo-
lonté politique locale, à l’initiative des communes, avec 
un accompagnement financier de LTC », explique Céline 
Guégan, responsable du service habitat à l’agglo. « Que ce 
soit sur le littoral, en ville ou en campagne, les communes 
doivent proposer une offre complète en matière d’habitat, 
avec des terrains à construire, des maisons à acheter mais 
aussi des logements à louer. Là où il n’y a pas de locatif 
privé, les communes peuvent s’orienter vers le logement 
social pour disposer d’une offre. » C’est aussi un point fort 
du nouveau Programme Local de l’Habitat, avec la volonté 
communautaire de développer l’habitat social dans les 
centres-bourgs, en réhabilitant les logements anciens. Un 
programme financier accompagne cet objectif. 

d’infos : point Info habitat au 02 96 05 93 50

d
epuis le 4 septembre, les habitants 
des anciennes communautés de 
communes du Haut-Trégor et de 

la Presqu’île de Lézardrieux bénéficient 
des services de transport à la demande 
Taxi TILT et Mobili TILT.

MobiLi TiLT
Fonctionnant avec des véhicules et du 
personnel de l’Agglo, Mobili TILT vient cher-
cher les usagers à leur domicile pour les 
conduire où ils le souhaitent, dans la limite 
de leur secteur d’habitation, nord ou sud 
du territoire. Mobili TILT est accessible aux 
personnes titulaires d’une carte d’invalidité 
à 80% (sans conditions de ressources), ou 

aux personnes de plus de 80 ans dont le 
Quotient Familial (QF) est inférieur à 1200 €. 
Le coût du trajet pour l’usager est de 3 €.

TAxi TiLT
Taxi TILT est proposé en partenariat avec 
les artisans taxis. Les usagers peuvent se 
déplacer au sein de leur pôle de résidence 
(Plouaret, Plestin-les-Grèves, Cavan, Tré-
guier et Lézardrieux) et jusqu’à Lannion 
pour des services absents sur leur pôle. 
Taxi TILT s’adresse aux personnes de plus 
de 18 ans dont le QF est inférieur à 1200 €. 
Un trajet coûte 3 € au sein du pôle, 4 € 
vers Lannion. 
« C’est du service public, mais aussi social. 

PLAFONDS 

DE RESSOURCES ANNUELS

2017

20 123 €

Plafond annuel
(revenu fiscal de référence)

26 872 €

32 316 €

39 013 €

Soit

1 842 € / mois

ou

ou

Soit

2 461 € / mois

Soit

2 960 € / mois

Soit

3 573 € / mois

avec Mobili TiLT, les 
habitants du sud de LTC 

peuvent se déplacer 
dans le secteur sud ainsi 
que sur Lannion, idem 
pour le secteur nord.

déplacements  
sE déplACER,  
pARTouT, pouR Tous

L’usager paie environ 20% du coût réel du 
service », explique Bernadette Corvisier, 
élue déléguée aux déplacements. « Limiter 
les transports Taxi TILT au sein des pôles de 
résidence incite les habitants à fréquenter 
les commerces et services de proximité. Le 
transport à la demande est indispensable, 
les transports en commun plus classiques ne 
répondant pas toujours à certains besoins, 
surtout en milieu rural. »
Les règles d’accès à ces services ont été 
harmonisées sur l’ensemble du territoire.
« Le plafond de ressources est fixé à un 
QF de 1200 €, ce qui ouvre les services à 
davantage de personnes. Un bilan détermi-
nera s’il y a besoin de l’ajuster », explique 
Bernadette Corvisier. 

d’infos : plateforme relations usagers au  
02 96 05 55 55 - info-usagers@lannion-tregor.com

en bRef

REndEz-vous Au sAlon 

dE l’hAbITAT à lAnnIon

le point Info habitat de 
lTC et la sEm lannion-
Trégor tiendront un stand 
au salon de l’habitat qui 
aura lieu les samedi et 
dimanche 14 et 15 octobre 
à la salle des ursulines 
de lannion.
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d
epuis cinq ans, la Rando Ferme invite 
le grand public dans les fermes de la 
Lieue de Grève, à la rencontre des 

agriculteurs engagés dans la lutte contre 
les algues vertes. Dimanche 24 septembre, 
elle s’installe chez Christian Jacob, éleveur 
laitier à Plounérin.
Cette journée festive, qui allie le plaisir de 
randonner à la découverte d’une exploita-
tion agricole, est organisée par le Comité 
des bassins versants de la Lieue de Grève, 
en partenariat avec la Chambre d’agricul-
ture. Tout l’après-midi, les visites à la ferme 
seront l’occasion de présenter la diversité 
des races de vaches de l’exploitation, d’abor-
der la gestion de parcelles en zone humide 
et l’engagement de Christian Jacob dans 
la lutte contre les algues vertes. En effet, 
la ferme se situe tout près de la Réserve 
naturelle régionale des landes, prairies et 
étangs de Plounérin, là où le Yar prend sa 
source avant de se jeter dans la baie de la 
Lieue de Grève. Les marcheurs pourront 
parcourir la Réserve suivant deux boucles 
(3,5 ou 5,4 km) balisées au départ de la 
ferme. Des interventions sur la gestion de 
cet espace naturel, sur la faune et la flore 
ou encore sur les actions agricoles menées 
par le Comité jalonneront le circuit, avec 
deux expositions : les photographies de 
Déclic’ Armor sur la Réserve naturelle et 

environnement  
En RAndo à lA fERmE !

les peintures de Lucien Pouëdras, sur les 
landes dans les années 50. « Après une édi-
tion 2016 axée sur le patrimoine historique, 
c’est le patrimoine naturel de la Lieue de 
Grève que nous valorisons cette année. La 
Réserve est un site majeur, sa biodiversité 
est exceptionnelle. Des agriculteurs y tra-
vaillent aussi, c’est leur engagement que 
nous partageons avec le public », explique 
Jean-Claude Lamandé, vice-président à LTC, 
en charge de l’environnement. à la ferme, 
les visiteurs trouveront de quoi se restaurer 
(crêpes, grillades, frites, escargots, buvette) 
et s’amuser (balades en calèche, grands jeux 
en bois, jeu de reconnaissance des arbres 
et des plantes sur le circuit de randonnée, 
tirage au sort à la fin de la journée).  

 d’infos : dimanche 24 septembre à plounérin, 
de 12h à 18h. Randonnée non accessible aux 
poussettes, prévoir des chaussures de marche. 
Gratuit.

P
rès de 5 000 adultes apprennent le 
breton en cours ou en stage. Les 
cours du soir regroupent le public 

le plus nombreux (3 500 apprenants), 
mais il existe également des formations 
de 6 ou 9 mois organisées par des centres 
spécialisés. Cette formule se développe 
de plus en plus : depuis 2010, le nombre 
de places dans ces formations a doublé. 
Ces stagiaires passent un diplôme d’Etat, 
le Diplôme de Compétence en Langue 
(DCL), qui leur servira notamment lors 
d’entretiens de recrutement car la langue 
bretonne est devenue une compétence 
recherchée : 1 400 postes de travail sont 
liés directement à sa connaissance (dans 
l’enseignement, les médias, le monde as-
sociatif, l’édition, les crèches…). Apprendre 
le breton pour parler, sans aucun doute, 
mais aussi de plus en plus pour travailler. 

breton  
AppREndRE, pARlER ET plus EnCoRE 
dEskIñ, komz hA muIoC’h C’hoAzh 

Tost 5 000 den deuet a zesk brezho-
neg, 3 500 anezho a heuilh kente-
lioù-noz. Stajoù zo ivez hag efedus-tre 

eo ar stummadurioù 6 pe 9 miz a zo bet 
savet gant kreizennoù-stummañ. 2 wech 
muioc’h a blasoù staj zo eget e 2010 hag 
e fin o staj e tremen an dud un Diplom 
Stad, an Diplom Barregezh Yezh (DBY). 
Kement-se a sikouro an implijerien da 
zibab anezho evit ur post-labour rak ar 
brezhoneg zo deuet da vezañ ur varregezh 
priziet war an dachenn-se : 1 400 post-la-
bour a zo ma ranker gouzout brezhoneg 
(er c’helenn, er mediaoù, er c’hevredi-
gezhioù, en embann, er magourioù...). 
Deskiñ brezhoneg evit komz, sur, evit 
kavout labour ivez. 

d’infos / muioc’h a ditouroù : 0820.20.23.20
www.brezhoneg.bzh - opab@opab.bzh

www.lannion-tregor.com

de la Lieue de Grève

Tro-vale an ti-feurm
el Lev-draezh 12h - 18h 

24
septembre

2017

PLOUNÉRIN
étang du  

moulin neuf

rando ferme
 gratuit !  

balades  
de 5,5 km

départs  
en petits  
groupes 

rendez-vous  
à la ferme de 
kerigonan à 
plounérin

Visite de  
l’élevage

animations  
pour les  
enfants 

Petite  
restauration  
à base de  
produits locaux

Christian Jacob proposera une 
visite de sa ferme en breton, à 15h.
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Le coup de crayon de BLÿnt

i
l était une fois un trébuchet balançoire vieux de 20 
ans et dont les sièges avaient besoin de se refaire une 
santé. Mais la marque ne se faisait plus, les pièces dé-

tachées encore moins. C’est alors que surgit une idée : le 
Fablab à Lannion ! Les passionnés de numérique dotés 
d’imprimante 3D mettent alors leurs ressources au service 
du projet pour recréer les sièges. Car le Fablab est un 
laboratoire de fabrication où les machines-outils pilotées 
par ordinateur font des merveilles. Pour Yaouenn Le Coq, 
arrivé au Fablab en service civique et sur les conseils de 
Nicolas Guédon, l’un des managers du Fablab, « c’est 
pas sorcier, on va modéliser en 3D le support du siège et 
l’imprimer ». Un jeu d’enfant ! Outre cette anecdote (vraie, 
la balançoire est à nouveau en service), le fablab créé en 
2012 (200 membres actifs) développe des projets divers : 
ruches connectées, mesure des marées en temps réel, 
etc. Développeurs, entrepreneurs, rémouleurs, retraités, 
jeunes, artistes… le Fablab est pour vous ! 

 d’infos : fablab associatif ouvert à tous, adhésion 30 €, hébergé au 
lycée félix Le Dantec à Lannion. Ouvert mercredi de 18h à minuit, 
jeudi et vendredi après-midi et samedi matin.

savoir  
EuRêkA !

vidéo

Fabriquer des 
pièces détachées 

introuvables, 
c’est possible au 

Fablab !

L
a Fête de la Science aura lieu cette année le week-end 
du 7-8 octobre, l’après-midi, à Pleumeur-Bodou. Le 
Parc du Radôme y tiendra son « Village des sciences », 

réparti entre le Planétarium, la Cité des Télécoms, le Village 
gaulois et le Pôle Phoenix. Pendant deux jours, petits et 
grands pourront y découvrir astronomie, robotique, biologie, 
météorologie, physique, ou encore écologie à travers des 
expositions, des ateliers, des projections, et des expériences 
variées. « Tous les ans, de nombreux partenaires se joignent à 
nous pour transmettre la passion de la Science au plus grand 
nombre » explique Maxime Piquel, directeur du Planétarium 
et coordinateur de la Fête de la Science pour LTC. Les deux 

découverte  
lE vIllAgE dEs sCIEnCEs 
s’InsTAllE Au RAdômE

jours de découvertes sont précédés par la 
journée du 6, consacrée aux scolaires. Cette 
édition 2017 sera officiellement lancée à 
Lannion le 6 octobre à 20h30 à l’espace 
Sainte-Anne, par la projection d’un film 
relatant la mission Rosetta, entrée libre. à 
noter également dans le même lieu, une 
conférence sur la bioluminescence le 13 
octobre, et, jusqu’au 16 octobre une expo-
sition sur l’équilibre alimentaire. 

 d’infos : fête de la science, village des sciences 
les 7 et 8 octobre au parc du radôme de 14h à 
18h. Gratuit.
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Office culturel municipal 
Ti an Holl
Plestin-les-Grèves & ses alentours

Contact : 
tianholl@plestinlesgreves.com
Tél : 02 96 35 06 28

Centre culturel 
Saint-Guénolé
Trévou-Tréguignec & ses alentours

Contact : ccsgtrevou@live.fr
Tél : 02 96 91 73 77

Radomisol
Pleumeur-Bodou & ses alentours

Contact : contact@radomisol.fr
Tél : 09 72 12 17 02

Ecole de Musique Communautaire 
du Trégor (EMCT)
Lannion

Contact : emt@lannion-tregor.com
Tél : 02 96 46 53 70

EMCT Tréguier

Contact : emt@lannion-tregor.com
Tél : 02 96 46 53 70

La Ruche artistique
Ploubezre & ses alentours

Contact : anne.marie.pichon@aliceadsl.fr
Tél : 02 96 37 52 65

Ecole de musique des Trois Rivières
Cavan & Bégard

Contact : secretariat@em3r.fr
Tél : 02 96 91 37 87

Centre culturel breton
Lannion

Contact : contact.kslccb@gmail.com
Tél : 02 96 47 24 02

EMCT Perros-Guirec

Contact : emt@lannion-tregor.com
Tél : 02 96 46 53 70

EMCT Plouaret & Le Vieux-Marché

Contact : emt@lannion-tregor.com
Tél : 02 96 46 53 70

A
ccordéon, saxophone, contrebasse 
ou flûte traversière et bien d’autres 
instruments : tous les habitants de 

LTC ont désormais accès, près de chez eux, 
à l’apprentisage ou à la pratique de la mu-
sique. Pour cela, sept  structures travaillent 
de concert : l’Ecole de musique commu-
nautaire du Trégor déployée sur quatre 
pôles, et six associations soutenues par 
la collectivité. Ces structures complémen-
taires sont le gage d’une grande diversité : 
35 instruments enseignés, de la musique 
traditionnelle au jazz, rock ou classique. 
De l’atelier de découverte au perfection-
nement, en cours individuel ou collectif, 
chacun peut trouver la formule qui lui 
correspond. Les plus jeunes s’initient à la 
musique et aux rythmes grâce aux ateliers 
d’éveil ou de découverte des instruments 
tandis que les plus chevronnés pratiquent 
leur instrument en ensembles.

Pour cette rentrée 2017, quelque 52 acti-
vités sont proposées sur tout le territoire. 
Depuis l’évolution du périmètre de l’agglo 
en janvier 2017, l’école de musique de Tré-
guier a intégré l’EMCT, qui intervient donc 
désormais à Tréguier, en plus de Lannion, 

enseignement  musical  
où AppREndRE lA musIquE ?

ALERTES SMS
Vous souhaitez être informé en 
temps réel d’éventuelles pertur-
bations sur les lignes de bus, de 
changements de jours de collecte 
des déchets, etc. ? Abonnez-vous 
au service d’alertes SMS, vous 
recevrez gratuitement ces infos.
+ d’Infos ET InsCRIpTIon :

WWW.lAnnIon-TREgoR.Com /

REsTons En ConTACT !

ESPaCES aqUaTiqUES
Envie de se dépenser, se divertir 
ou tout simplement se détendre ? 
Vos espaces aquatiques Ti dour 
(Lannion) et Ô Trégor (Tréguier) 
vous accueillent toute l’année ! 
Pensez à consulter les nouveaux 
horaires d’ouverture 2017/2018 et 
découvrez les activités proposées.
+ d’Infos : WWW.lAnnIon-TREgoR.Com 

RubRIquE spoRT-CulTuRE,

lEs pIsCInEs

Plouaret/Le Vieux-Marché et Perros-Guirec. 
à noter également que l’EMCT propose des 
ateliers pour les personnes en situation 
de handicap, encadrés par un professeur 
spécialement formé.

Si les sept structures d’enseignement sont 
indépendantes les unes des autres, elles 
fonctionnent en réseau. Vous êtes donc in-
vités à contacter la structure la plus proche 
de chez vous, qui pourra éventuellement 
vous orienter vers une autre structure si 
son offre ne correspond pas à votre sou-
hait. Pour faire votre choix, n’hésitez pas 
à consulter la plaquette de présentation 
de l’offre musicale globale sur le territoire, 
qui croise toutes les disciplines proposées 
dans les différents lieux d’enseignement. 
Vous trouverez également toutes les infor-
mations pratiques concernant l’EMCT et 
les associations  sur www.lannion-tregor.
com, rubrique Sport-Culture, puis Ensei-
gnement musical. 

 d’infos : www.lannion-tregor.com
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plougrescant  
unE foRTE 
pERsonnAlITé
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A
gricole, ostréicole, Plougres-
cant est aussi fortement tou-
ristique avec plus de 250 000 
passages en moyenne au 
fameux site du Gouffre. Alors 

que la maison entre les rochers a fait sa 
renommée il y a une quarantaine d’an-
nées et que le Conservatoire du littoral a 
acquis l’ensemble du site sauvage cogéré 
avec LTC, les habitants se sont adaptés en 
ouvrant des chambres d’hôtes, des gîtes. 
Des emplois ont été créés dans l’entretien 
des espaces verts, par exemple et des com-
merces avec une restauration sont présents 
sur la commune (notre exemple, ci-des-
sous). Et lorsque passe la saison estivale, 
la presqu’île de Plougrescant retrouve des 
tons d’acier sur ses récifs sauvages, hauts 
et déchiquetés par la mer, fabuleuse.
Plougrescant s’étend sur 17 km de côtes. 
L’ostréiculture et l’agriculture sont les acti-
vités économiques dominantes. Une dou-
zaine d’ostréiculteurs et quatre pêcheurs 
sont installés, 34 exploitants agricoles sont 
en culture légumière essentiellement, peu 
avec du cheptel. « Quand on regarde en 
face, nos voisins presqu’îliens de Pleubian, 
on a plein de points communs, note Annette 
Piédallu, maire de Plougrescant depuis 
2014. Comme là-bas, nous avons beaucoup 
de grandes familles. Les Presqu’îliens sont 
exigeants mais aussi très attachants ! » 

on va donner une autre 
allure au bourg après 

tous les travaux de 
réaménagements. notre 
commune le mérite bien.

AnnETTE pIédAllu
Maire de Plougrescant

1 265
hAbITAnTs 

17 km dE CôTEs

32 ExploITAnTs AgRIColEs 
10 osTRéICulTEuRs

350 000 pAssAgEs AnnuEls 
Au sITE du gouffRE

Anne et Marc Nicolas ont fait de Chez 
Constance, café-restaurant situé à l’entrée 
du bourg, un lieu à leur image : « Nous ne 
voulions pas d’un bar ou d’un restaurant 
classique, ni d’une librairie... Nous vou-
lions tout cela en même temps, un lieu 
où se rassembler, lire, écouter un concert, 
voir une exposition, se restaurer le midi. » 
Au-delà d’une cuisine aux produits locaux, 
Anne et Marc proposent des événements 
culturels de tous horizons : musique de 
l’Est, Inde, Japon, jazz, classique. Le pre-
mier dimanche du mois, l’ambiance est à la 
guinguette, et le dernier dimanche, l’heure 
tourne à l’irlandaise, le café se transforme 
en pub. Et quand c’est plus calme, les livres 

une CRêpe ? un bOuquIn ? un COnCeRT ? 

bIenvenue CheZ COnsTanCe !

Soir de concert 
Chez Constance.

DES iDéES POUr LE BOUrG
Le bourg est le seul lieu de la commune où il est possible 
de construire à ce jour. Toute la commune est soumise à 
l’avis des Bâtiments de France. Avec une population en 
baisse, l’école compte un effectif de 70 enfants. « C’est 
la seule école du canton où les enfants sont équipés de 
tablettes numériques associés à un tableau numérique  ». 
Chaque mercredi midi, la cantine (où les repas sont bio 
à 90 % et, le plus possible, issus de la production locale) 
est ouverte aux personnes de plus de 65 ans. Annette 
Piédallu, s’enthousiasme : « Cela crée du lien social, surtout 
en hiver. Notre commune est très étendue, des gens sont 
seuls, le covoiturage pour y venir se fait naturellement, 
mais globalement nous manquons de transports, c’est 
un sujet sensible pour nous ».
Le réaménagement du bourg dont la première tranche 
s’est achevée en 2011, est un grand projet. « Nous avons 
pris la décision de faire tout le bourg avec ses accès et 
autour de la chapelle, avec un futur lotissement. » Les 
travaux conduits par LTC qui est maître d’œuvre, vont 
commencer en octobre pour une durée de six à sept mois. 
« Plougrescant fait partie des quatre communes de LTC 
à avoir candidaté à l’appel à projets lancé par la Région 
pour la revitalisation des centres-bourgs.» Par ailleurs, le 
projet de cabinet médical est actuellement rediscuté en 
collaboration avec la pharmacie, cinq ports de mouillage 
à sec ont été créés et ouverts aux plaisanciers en 2016 (au 
total 289 mouillages). Labellisée « commune touristique », 
Plougrescant a candidaté au concours des Villes et villages 
fleuris. On croise les doigts…  

d’occasion s’étalent sur les tables, véritables « passe-parole 
entre les gens », comme le dit Marc.

 d’infos : ouvert en fin de semaine jusqu’en novembre. 
Tél. 06 76 48 34 88 - facebook : chez.constance.22
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L
e 18 septembre, la première pierre de 
la future salle omnisport intercommu-
nale de Trévou-Treguignec et Trélévern 

sera posée.  Si le projet date de quinze ans, 
c’est suite aux dernières élections qu’il s’est 
concrétisé. «  Nos communes connaissent 
un manque d’infrastructures sportives. Nous 
n’avons que des terrains de foot et les activités 
sportives des écoles se font en salle polyva-
lente. Les habitants souhaitant faire du sport 
sont donc obligés de se déplacer », explique 
Pierre Adam, maire de Trévou-Tréguignec. 
« Nos communes ont l’habitude de travailler 
ensemble. C’est déjà le cas pour l’école, pour 
les activités sportives, mais aussi pour de 
nombreuses associations. Et c’est un projet 
qui ne pouvait être porté par une commune 
seule », assure François Bouriot, maire de 
Trélévern.

UNE SALLE PoUR dEUx coMMUNES
Les maires et leurs conseils municipaux 

plouaret  
Tous dAns 
lEs ARbREs !

trévou / trélévern  
du spoRT à l’unIsson

se sont donc mis d’accord. « La demande 
venait de Trévou ; c’est donc là que sera la 
salle, d’autant plus que Trélévern a déjà 
fait de nombreux investissements sur les 20 
dernières années. Le coût sera supporté en 
conséquence à 70% par la commune de Tré-
vou et à 30% par Trélévern. Les habitants des 
deux communes auront les mêmes droits 
d’accès mais c’est Trévou qui assurera la 
gestion de la salle et les frais de fonction-
nement », explique François Bouriot. « La 
localisation devrait contenter tout le monde 
car les deux bourgs sont très proches. La 
salle sera installée à côté du terrain de 
foot, pour réaliser un ensemble cohérent 
et mutualiser les infrastructures. Le site est 
à peu près à la même distance des zones 
les plus peuplées des deux communes », 
ajoute Pierre Adam.
Pour un budget total de 1 050 000 €, les 
aides et subventions du Département, 
de la Région et de l’état sont espérées à 

d
epuis peu, le parc de loisirs de 
Plouaret s’est doté d’un espace ac-
crobranche situé sur la presqu’île du 

parc, dans un écrin de verdure idyllique. « 
Cette initiative s’inscrit complètement dans 
l’identité nature de la commune » explique 
Annie Bras-Denis, maire de Plouaret. Pour 
un investissement total de 20 000 €, l’es-
pace a vu le jour grâce au travail des em-
ployés communaux. « C’est une très belle 
réalisation et une grande fierté pour eux », 
souligne-t-elle. à l’issue de l’installation, 
les infrastructures ont été validées par 
un bureau de contrôle technique avant 
d’être ouvertes au public. « L’accès est 
libre et gratuit, à partir de 4 ans et sous 
la responsabilité des parents. Ce sont des 

installations d’une hauteur modérée pour 
garantir la sécurité, et qui permettent à tous 
de se faire plaisir dans ce cadre agréable. » 
Des infrastructures déjà plébiscitées par 
les petits et les grands, parents et même 
grands-parents. « à tel point que nous avons 
de la demande pour installer des équipe-
ments de sport extérieurs pour les adultes. » 
Une demande qui traduit bien l’attractivité 
du site, comme l’explique Annie Bras-De-
nis, satisfaite : « C’est un espace que tout le 
monde s’approprie et un projet vivant ». 

d’infos : espace accrobranche, parc de loisirs 
de pouaret. accès libre et gratuit. Dès 4 ans.

Tout l’été, les enfants du centre 
de loisirs ont pu profiter des 

installations du nouvel espace 
accrobranche.

hauteur de la moitié du financement, les 
deux communes se répartissant le reste. « 
Nous avons également eu recours à l’appui 
technique de LTC pour monter le projet. Ce 
service nous a permis de rester dans le bud-
get que nous nous étions fixé », notent les 
deux maires. « À elles deux, Trévou-Trégui-
gnec et Trélévern ont la même population 
totale que d’autres communes littorales et 
nous espérons que ce nouvel équipement 
contribuera, à terme, à améliorer l’attracti-
vité de nos deux communes en développant 
les activités, pour les familles notamment », 
conclut Pierre Adam.
La fin des travaux est espérée pour mars 
2018, pour une salle composée d’un grand 
hall sportif de 1 155 m², d’une salle annexe 
multisports de 150 m² et d’espaces asso-
ciatifs et techniques. 
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F
ameuse pour ses festoù noz et ses bals, la salle des fêtes de Prat, 
bâtie en 1967, n’avait pas connu de rénovation d’importance depuis 
1984. « Il lui fallait un bon rafraîchissement, une mise aux normes, et en 

accessibilité », expliquent Roger Prat, le maire, et ses adjoints, Anne-Marie 
Le Meur et Jean-Yves Limpalaër. « Nous en avons profité pour mettre une 
isolation thermique extérieure et adapter les infrastructures aux demandes 
actuelles », ajoutent-ils. « Cette salle sera intercommunale », souligne le 
maire. « Elle pourra accueillir tous types de fêtes et spectacles dans ses 
800 m². Elle sera aussi équipée pour les réunions ». Lancés fin 2016 pour 
un budget de 700 000 € (400 000 € de subventions), les travaux doivent 
s’achever en fin d’année. « Nous avons eu recours aux services de LTC pour 
la maîtrise d’ouvrage et sommes très satisfaits de cet accompagnement », 
expliquent les élus. LTC a apporté des financements, via un fonds de 
concours, à hauteur de 59 372 €.  

prat  
Coup dE JEunE 
à lA sAllE dEs fêTEs 

S
ur le secteur de Kervourdon, à Tré-
drez-Locquémeau et St-Michel-en-
Grève, des travaux d’extension du 

réseau d’assainissement collectif opérés 
par l’Agglo ont permis le raccordement de 
25 foyers. Les abonnés qui étaient en assai-
nissement non collectif peuvent désormais 
se raccorder sur ce réseau qui dirige les 
eaux usées vers la station de traitement 
de Saint-Michel-en-Grève (montant des 
travaux, 124 948 € HT). Par la même occa-
sion, la réhabilitation de la conduite d’eau 
potable vieillissante du secteur a été refaite 
par le Syndicat du Léguer, maître d’ouvrage 
au moment des travaux (59 217 € HT). 

trédrez-locquémeau  
AssAInIssEmEnT : 
25 foyERs RACCoRdés

E
lles voulaient travailler sur la Presqu’île, 
là où elles vivent, pour faire vibrer leur 
passion : la lecture. En mars 2016, après 

cinq ans de réflexion, Dominique et Chloé 
Trehiou ouvrent la librairie Bouquine, au cœur 
de Pleubian. Aujourd’hui, elles sont confiantes, 
la fréquentation est au rendez-vous. « Nous 
sommes heureuses de participer au dynamisme 
de Pleubian. » Elles opèrent un savant mélange 
entre leurs propres goûts littéraires et les envies 
des clients. « On discute, on écoute. La librairie 
est petite, le contact est direct, on partage nos 
coups de cœur. Les gens repartent souvent avec 
le livre qu’on leur aura conseillé », sourit Chloé 
qui est libraire de formation. Mère et fille font 
vivre la librairie avec enthousiasme dans un 
décor personnalisé par Dominique. On y trouve 
des romans, polars, de la littérature de jeunesse 
dans le coin des enfants (la spécialité de Chloé), 
les BD, le rayon de littérature bretonne… 

d’infos : Librairie bouquine au 02 96 55 03 16 
librairie.bouquine@gmail.com

pleubian  
un soufflE dE lIvREs

c
haque année, la SNSM et ses 32 
Centres de formation et d’inter-
vention (CFI) forment de futurs na-

geurs-sauveteurs pour la saison estivale. 
Ce cycle de formation, qui débutera au 
mois d’octobre, conduit à l’acquisition de 
cinq diplômes nécessaires à l’activité de 
surveillance des plages : Premiers secours 
(niveaux 1 et 2), permis mer « côtier », cer-
tificat restreint de radiotéléphoniste et le 
BNSSA (Brevet national de sauvetage et de 
sécurité aquatique). L’espace aqualudique 
Ti dour, pour qui la sécurité et la surveil-
lance aquatique sont des préoccupations 
majeures, s’associe à l’opération en ac-
cueillant la formation (entraînements les 
vendredis soirs) et le passage du BNSSA. 
Les tests de sélection ont lieu le 22 sep-
tembre à Ti dour. 

d’infos : pascal armange, directeur du CfI 
Côtes d’armor Tél. 06 35 94 30 99

lannion  
lEs sAuvETEuRs 
sE foRmEnT à TI douR
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débat  
lEs EnJEux soCIo-éConomIquEs 
du TERRIToIRE

Jeudi 31 août, les élus de la commission 

« Développement économique » ont 

pris connaissance d’un portrait du 

territoire de LTC effectué par l’agence Côtes 
d’armor développement. véritable radio-

graphie du Trégor, cette analyse en dégage 

les grands enjeux socio-économiques. voici 

quelques extraits.

L’évOLUTiOn DéMOGraPhiqUE
à l’instar de l’ensemble de la bretagne, la 

démographie sur le territoire de LTC est en 

baisse. entre 1968 et 1982, boom économique 

du Trégor avec l’arrivée du CneT (+ 9 040 ha-

bitants) ; entre 1982 1999, crise des télécoms 

(+ 1 810 habitants) ; entre 1999 et 2009, boom 

internet et économie numérique (+ 7 190 ha-

bitants) ; de 2009 à 2014, crise financière, 

inflexion démographique (- 78 habitants).

L’EMPLOi
60% de l’emploi est localisé sur Lannion, per-

ros-Guirec, Tréguier et plestin-les-Grèves. Les 

meilleures évolutions sont sur la partie est 

de LTC : pleumeur-Gautier, Minihy-Tréguier, 

Lézardrieux, Camlez (production légumière). 

Le territoire est caractérisé par une sur-repré-

sentation des artisans/commerçants/chefs 

d’entreprises (tourisme) et des cadres et pro-

fessions intellectuelles supérieures (haute 

technologie) mais a contrario on constate 

une sous-représentation des ouvriers.

LES éTAbLiSSEMENTS
On constate une forte progression des services 

à la population (santé, distribution…), une 

progression de certaines fonctions dites « 

métropolitaines » (prestations intellectuelles, 

culture, loisirs…). en revanche, un repli assez 

net de l’agriculture, les travaux publics, le 

bâtiment. evolution favorable des créations 

d’emploi pour les services à la personne et 

le numérique.

LES coNcLUSioNS dRESSéES
Par CôTES D’arMOr DévELOPPEMEnT
Les résultats économiques récents (pMe sur 

le pôle de pégase, engagements de nokia 

60% de l’emploi est 
localisé sur Lannion.

Des fragilités 
mais des atouts

POUr UnE réFLExiOn SUr UnE GOUvErnanCE 
PLUS oUvERTE 
En début d’année nous nous inquiétions du fonctionne-
ment de cette agglomération xxL et de la possibilité que 
toutes les opinions puissent être exprimées.
Les conseils communautaires aux ordres du jour plétho-
riques se sont succédés au premier semestre avant qu’en 
juin, le président annonce qu’il souhaite limiter les débats 
aux seuls points jugés – par qui ? – importants et considère 
que les autres points traités en commission sont validés.
Des questions diverses sont systématiquement ajoutées, 
sans document de travail, même si celles-ci peuvent en-
gendrer d’importantes dépenses d’investissement puis de 
fonctionnement à l’instar de l’achat de l’ancien monastère 
des Sœurs du Christ à Tréguier.

pARolE lIbRE du gRoupE RoC

Dans le même temps, dès lors qu’un avis divergent s’ex-
prime en conseil, le débat devient tendu, appelant des 
commentaires parfois à la limite du respect des contra-
dicteurs·rices.
Force est de constater que nous glissons vers un conseil 
dont le rôle serait d’avaliser des décisions arrêtées en 
bureau exécutif ou en commission, c’est à dire par un tiers 
des élu·e·s, renforçant ainsi les craintes déjà exprimées 
par certain·e·s que le conseil ne se réduise à une chambre 
d’enregistrement. Il est temps d’ouvrir une réflexion sur 
une gouvernance plus démocratique et moins verticale 
dans cette assemblée…  

fRAnçoIsE lE mEn
pour le groupe Rassemblement Ouvert de la Communauté (ROC)

et d’Orange sur la modernisation de leurs 

sites…) démontrent que le territoire dis-

pose d’atouts avec une capacité de rebond 

et une agilité caractéristiques de l’écono-

mie trégorroise. Le tourisme, l’agriculture 

et l’économie maritime, complètent ce tissu 

économique. Enfin, 
l’engagement très 

conséquent de la 

collectivité dans le 

développement d’équipements à vocation 

économique apporte des services de haut 

niveau qui lui permettent d’être attractif au-

près des entrepreneurs et investisseurs. sur 

le long terme, des fragilités sont cependant 

relevées. Les indicateurs démographiques 

restent préoccupants malgré la dynamique 

entrepreneuriale. La modernisation des in-

frastructures routières, l’organisation des 

mobilités au sein du territoire, la question 

aéroportuaire doivent être pleinement in-

tégrés dans la stratégie. Ils conditionnent la 

capacité du territoire à demeurer attractif. 

28
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T
i ar Vro Treger-Goueloù zo ur genge-
vredigezh krouet ugent vloaz zo evit 
bodañ nerzhioù ar c’hevredigezhioù 

a ra war-dro ar brezhoneg ha sevenadur 
Breizh e Bro-Dreger ha Bro-Oueloù. Staliet 
eo e savadur kaer presbital kozh Kawan 
abaoe 2005. C’hwec’h implijiad a labour 
leun-amzer evit Ti ar Vro, pevar anezhe war 
ar c’helenn brezhoneg ha daou all war ar 
buheziñ sevenadurel.

Al lodenn vrasañ eus labour Ti ar Vro Tre-
ger-Goueloù eo kinnig kentelioù brezhoneg 
evit an dud deuet, asambles gant ar c’hevre-
digezhioù ezel war tachenn Lannuon-Treger 
Kumuniezh.
Mont a ra kelennerien a-vicher Ti ar Vro da 
vale bro bep sizhun a gumun da gumun. 
Kentelioù un eurvezh hanter a vez kinni-
get adalek miz Gwengolo betek miz Even 
ha n’eus ket a gentelioù e-pad ar vakañ-
soù-skol. Bodet e vez an dud a-strolladoù 
bihan betek 16 den d’ar muiañ, hervez o 
live.

Digor eo ar c’hentelioù evit an deraouidi d’ar 
re na oaront mann ebet war ar yezh, evel-
just. Broudet e vez an dud da gomz adalek 
ar gentel gentañ, evit bezañ e-barzh ar jeu 
diouzhtu. Da gentañ e vez desket penaos 
en em brezantiñ, en em saludiñ, ha traoù 
bihan evel-se. Tamm-ha-tamm e vez graet 
muioc’h a-feur ma vez desket traoù nevez. 
Un aergelc’h plijus ha distenn a vez kaset er 
c’hentelioù gant kanaouennoù, c’hoarioù, 
divizoù, traoù da selaou, skeudennoù, diñ-
soù, kartoù ha kement zo. Gant al liveoù 
uhelañ e vez lennet pennadoù kazetennoù 
pe levrioù, selaouet e vez abadennoù radio 
pe kontadennoù, savet e vez sketchoù pe 
pennadoù kazetennoù a-wechoù.

A bep seurt tud a zeu da zeskiñ brezhoneg, 
lod evit o flijadur, lod evit komz gant o fa-
milh pe o mignoned, lod all evit o labour. 
Dont a ra retredidi evel-just met ivez ke-
rent bugale skoliataet er skolioù divyezhek, 
skoazellerezed-skol, tud bet klevet brezho-

neg gante en o familh pa oant bihan, tud 
nevez-arruet er vro hag o deus c’hoant da 
c’houzout hiroc’h war ar yezh kevrinus-mañ, 
Bretoned hag o deus bet bevet pell diouzh 
ar vro ha nevez-distroet, studierien, tud eus 
broioù estren, tud sot gant sevenadur pe 
istor Breizh, tud dedennet gant ar yezhoù, 
tud hag a gaoze brezhoneg met n’o deus 
ket bet desket lenn na skrivañ anezhañ.

Pebezh plijadur eo evit an deskidi kompren 
o anv familh pe ar pezh a sinifi  anv ar gêr 
lec’h m’emaint o chom, kompren a-benn 
ar fin ar pezh a vez lâret gant o mamm-
gozh pe e kanouennoù ar festoù-noz, pe 
c’hoazh gallout komz gant o bugale hag o 
mignoned e brezhoneg.

Ouzhpenn ar c’hentelioù e vez aozet pe 
kenaozet gouelioù hag obererezhioù a bep 
seurt gant Ti ar Vro : festoù-noz, prezegen-
noù, sonadegoù, Kan ar Bobl (koñkour kan 
ha kontadennoù e brezhoneg), ar genstri-
vadeg sonerezh etreliseoù, un droiad sine-
ma e brezhoneg evit ar skolioù, pennadoù 
brezhoneg er c’hazetennoù, stajoù hag 
ur bern traoù all. Roet e vez skoazell d’ar 
c’hevredigezhioù evit sevel abadennoù ivez.

Nevez zo ez eus bet krouet ur servij gouest-
let d’ar vugale ha d’ar yaouankiz er skolioù, 
skolajoù, liseoù, kreizennoù dudi, dezhe da 
anavezout sevenadur Breizh.

E-kerzh ar bloavezh-skol e vo ademban-
net ul «Levrig», ma vo bodet ennañ titou-
roù diwar-benn sevenadur Breizh hag ar 
brezhoneg e Treger-Goueloù, hag ur re-
nabl sonerien, kanerien, strolladoù, skolioù 
divyezhek, kevredigezhioù sevenadurel. 
Peadra deoc’h da gavout an holl ditou-
roù talvoudus ha d’ober gant sevenadur 
Breizh. 

Ti ar vro Treger-Goueloù 
hent jean Monnet 22140 Kawan 
02 96 49 80 55 
brezhoneg@tiarvro22.com

dEskIñ bREzhonEg 
gAnT plIJAduR 
AppREndRE lE bRETon 
AvEC plAIsIR

RéSUMé
Gwenn Lavenan, anima-
trice professeur à Ti ar Vro, 
présente dans cette page Ti 
ar Vro Treger-Goueloù, fé-
dération des associations 
culturelles bretonnes du 
Trégor-Goëlo à Cavan. En-
seignante depuis 10 ans à Ti 
ar Vro, elle apprend le bre-
ton aux adultes qui viennent 
d’horizons très différents : 
le Trégorrois qui revient 
au pays à l’heure de la re-
traite, les jeunes parents qui 
veulent suivre la scolarité en 
breton de leurs enfants, etc. 
Une trentaine de cours pour 
adultes sont dispensés à 
Plestin-les-Grèves, Plouaret, 
Cavan, Lannion, Louannec, 
Perros-Guirec, Trégastel, 
Penvénan, Tréguier, Plésidy, 
Bégard, Paimpol. 

RETRouvEz lA vERsIon En fRAnçAIs suR WWW.lAnnIon-TREgoR.Com

LExiqUE
Geriaoueg

ur gengevredigezh :
une fédération d’associations

nerzhioù : énergies

sevenadur : culture

Kelennerien : professeurs

deraouidi : débutants

retredidi : retraités

Kerent : parents

skoazellerezed-skol  :

aides maternelles

aergelc’h : ambiance

an estrenvro : l’étranger

Kreizenn(où) dudi : centres de loisirs
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scorfel est le nom d’un petit dragon qui volait le lait des 
vaches, d’après une légende locale. pour sa 5e édition, 
ce festival rassemble à la fois les amateurs de jeux en 
tous genres (jeux de société/plateau, jeux de rôle, Gn, 
etc…) et les amoureux de littérature de l’imaginaire 
(science-fiction, fantasy, fantastique, etc.). Cet univers 
convivial et ludique s’adresse à toute la famille, et pro-
pose des ateliers de découverte de jeux, des rencontres 
avec auteurs, illustrateurs et éditeurs, des contes... et 
se veut avant tout un lieu de rencontre et d’échanges. 
Le samedi soir, une « nuit ludique » est réservée aux 
joueurs les plus assidus pour de longues parties de jeu 
de rôle et de plateau jusqu’au petit matin du dimanche. 
Cette année, le festival investit aussi la médiathèque de 
Lannion, pour une rencontre avec le dessinateur jérôme 
Lereculey et le scénariste serge Le Tendre, auteurs de 
bD. Découverte et bonne humeur sont les mots clés 
pour ce week-end ludique où la part belle est donnée 
au rêve et à l’imagination.

d’infos : salle des ursulines, lannion - 10h-18h. Entrée libre. 
Repas du samedi soir et nuit ludique payants et sur inscription 

       www.scorfel.fr

21 et 22 oct.  lannion

fEsTIvAl sCoRfEl

23-24 sept.
côte de granit rose

fEsTIvAl dE l’EsTRAn 
Le temps d’un week-end les plages de 
la côte de granit Rose se transforment 
en galerie géante d’art contemporain et 
de land art à l’occasion de ce festival, 
lieu de rendez-vous d’artistes locaux et 
internationaux. une occasion de décou-
vrir leur vision de l’estran et de voir le 
littoral avec un autre regard.

samedi 23 et dimanche 24 septembre, sur 
les plages de Trébeurden, Trégastel et de l’Ile 
grande.

d’infos : www.festivaldelestran.com

29-30 sept.
1 oct.
plestin-les-grèves

fEsTIvAl ARmoRICouRT
Le festival du film court de Plestin-les-
Grèves souffle sa neuvième bougie. à 
cette occasion, les 16 films sélectionnés 
pour la compétition officielle seront 
projetés, occasion pour le public de les 
découvrir et de faire connaissance avec 
leurs auteurs. Le festival s’ouvrira dès le 
vendredi soir par une soirée courts mé-
trages, en parallèle du concours, sur le 
thème « question de jeunesse ».

Du samedi 29 septembre au lundi 1er octobre, 
cinéma Le Douron. 

d’infos : www.festival-armoricourt.com

7-8 oct.
pleumeur-bodou

fêTE dE lA sCIEnCE 
Rendez-vous national des amoureux des 
sciences et de la découverte, la fête de la 

science installe son village des sciences 
au parc du Radôme. a travers des stands, 
des ateliers et des expositions, sur cha-
cun des sites participant à l’opération, 
ce rendez-vous ludique et pédagogique 
met la science à portée de tous.

samedi 7 et dimanche 8 octobre. De 14h à 18h. 
entrée gratuite. exposition à Lannion à l’espace 
ste-anne du 9 au 16 octobre.

d’info : www.fetedelascience.fr

7-8 oct.
st-michel-en-grève

fEsTIvAl vEnT dE gRèvE
La grande plage de la Lieue de Grève 
prend des couleurs, avec ce festival des 
cerfs-volants, très attendu par les cerf-vo-
listeurs de toute la france. Démonstra-
tions et animations variées ponctuent ce 
rendez-vous tout public. Cette année, le 
thème de pégase, le cheval ailé de la my-
thologie, servira de fil rouge au festival.

d’infos : www.festivalventdegreve.fr

EMPS LIBRE
DiDuamantoù
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8 oct.
trédarzec

JARdIns sECRETs 
pousser la porte d’un jardin privé qui se 
dévoile au grand public, c’est ce que pro-
pose chaque automne « jardins secrets ». 
Cette année, c’est le manoir de Kerhir 
à Trédarzec qui accueille l’évènement. 
expositions, ventes de plantes rares, spec-
tacle, contes, bagad, ateliers seront au 
programme pour animer cette journée.

dimanche 8 octobre de 10h à 18h. Entrée : 3€, 
gratuit pour les moins de 12 ans. manoir de 
kerhir à Trédarzec. 

d’info : www.bretagne-cotedegranitrose.com

15 oct.
plestin-les-grèves

« Au CAfé du CAnAl »
Chansons tendres et engagées de pierre 
perret, interprétées par babilotte et Cie. 
Ce spectacle est organisé au profit de 
l’association du Don du sang de plestin-
les-Grèves.

dimanche 15 octobre, espace culturel An dour 
meur à plestin-les-grèves, 15h. Tarif : 10€, 
6€pour les moins de 12 ans. 
Réservations au 02 96 35 04 10

d’infos : www.andourmeur.com

du 18 au 21
oct.
plouaret

fééRIE vIsuEllE
La salle des fêtes de plouaret accueille 
une exposition inédite consacrée à la 
théâtralité de l’image, qui retrace l’his-
toire de cette dernière, à travers la dé-
couverte des machines du pré-cinéma. 
Ombres, pop-up, lanternes magiques et 
spectacles… autant de supports pour 
se plonger dans la féérie de l’image. 
proposé par la Compagnie via Cane.

du 18 au 21 octobre de 14h à 18h à la salle des 
fêtes de plouaret.

d’infos : www.viacane.com

du 30 oct.
au 10 nov.
lannion

pAssIons bARoquEs ! 
Les locaux de Lannion-Trégor Com-
munauté accueillent une exposition 
mettant à l’honneur le festival de mu-
sique ancienne de Lanvellec. Réalisée 
en 2016 pour les 30 ans du festival, elle 
compile l’œuvre de Mathieu Desailly, 
graphiste, scénographe et plasticien 
breton, qui réalise les affiches de l’évé-
nement depuis 2001. 

Exposition en libre accès dans le hall d’accueil de 
lTC sur les horaires d’ouverture : du lundi au ven-
dredi de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h30.

du 31 oct. au
3 nov.
trébeurden-pleumeur-trégastel

fEsTIvAl môm’ART 
Rendez-vous des vacances de la Tous-
saint, Môm’art propose cette année trois 
spectacles : les contes de patrick ewen 

à pleumeur-bodou, le concert baroque 
conté « baRock mais presque » de la 
« Compagnie à demi mot » à Trégastel, 
et le concert « hip hip hip… pirates » de 
Gérard Delahaye et ses musiciens à Tré-
beurden. De quoi ravir petits et grands.

spectacles le mardi 31 octobre, le jeudi 2 
novembre et le vendredi 3 novembre. 6€ le 
spectacle, forfait 12€ les 3 spectacles. billets et 
informations dans les offices de tourisme.

d’infos : www.bretagne-cotedegranitrose.com

du 3 au 12 nov. 
plestin-les-grèves

fEsTIvAl dAñs TREgER
Comme chaque année en novembre, 
plestin met la culture bretonne à l’hon-
neur en novembre avec le festival Dañs 
Treger. expositions, stages de danse, 
conversations en breton, concours, 
repas chanté et fest-deiz le dimanche 
5 novembre seront au programme de 
cet événement qui se terminera par son 
traditionnel salon du livre le dimanche 
12 novembre.

du vendredi 3 novembre au dimanche 12 
novembre à plestin-les-grèves.

d’infos : www.danstreger.wordpress.com

jusqu’au 
15 déc. 
lannion

ConCouRs CouRTouJouRs
Le festival de courts métrages Courtou-
jours Lannion lance un appel à la réalisa-
tion de courts métrages. Les participants 
sont invités à réaliser un film de 3 min 
maximum sur le thème « On ne peut pas 
toujours dire non » à l’aide de moyens 
simples (téléphone portable, caméra, 
appareil photo, en hD ou sD, si possible 
en format x1080p; et en mp4) et avec 
une musique libre de droits.

du vendredi 3 novembre au dimanche 12 
novembre à plestin-les-grèves.

d’infos : www.danstreger.wordpress.com

EMPS LIBRE
DiDuamantoù

31

SE
PT

. O
CT

. 2
01

7 
| N

°5
 | 

©
 P

ie
rr

e-
Yv

es
 J

ou
ya

ux

©
 L

io
ne

l L
e 

Sa
ux

©
 L

’O
ei

l d
e 

Pa
co

©
  S

té
ph

an
ie

 D
ab

er
na

t



Saison 
culturelle

Koulzad
sevenadurel

17/18

RobeRt ChaRlebois / s. bonnaiRe - e. tRuffaz - M. Giuliani / zabou 
bReitMan / PieRRe-eMManuel baRRÉ / Yann-fañCh KeMeneR / les 
Chatouilles / et PenDant Ce teMPs-là, siMone Veille / fRÉDÉRiCK 
siGRist  / les funaMbules / Malo’ / baRCella / bouba souMah & 
DoubaYabi  / GaRçons / WilliaM z Villain / Manu DelaGo / saPRitCh / 
isabeau De R. / les fils De busteR / oRPhans / les aRistos / laMbeRt Du 
DÉCoR / baDabouM / le sinGe D’oRChestRe / l’aPÉRo De MaDeMoiselle 
GRenaDine / le MaGiCien Des CouleuRs / Mois Du filM DoCuMentaiRe

CentRe CultuRel 
le sillon

thÉâtRe  
De l’aRChe

 2LIEUX 

 pour une saison 

 culturelle unique !

www.lannion-tregor.com


